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N° 1 . Introduction et Entrée
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ZORIKA :<» .. -que j'ai toujours rêvé . . .»
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N°2 _ Duo
(ZORIKA, JOZSI)

ZORIKA 3
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N°3 . Ensemble, Lied et Csârdâs 27

(ZORIKA, ARANY, LILIA, JOZSI, JONEL, KAJETAN, DRAGOTIN, CHŒUR 1

LILIA: ( < Ça prouve qu'il veut m'épouser! J)

(Musique de Tziganes sur la scène)

Allegro **
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L'istesso tempo
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ARANY (a Dragotin)
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Allegro

(Tous) Vivent les fiancés! etc. etc.
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I
i J fi ut *3È s^ TvgCj-

3rf# É I
^ «LAQ

r

^£

j r Mir HFir f.

r |
J J' rr I rP

l
J

' P
1

" '=?
Prends, en é . than.ge de ton ra - meau, Ces ro.ses. auehaud par. fum ca.jô . leur!

m ,a im £à 5É1 s tP^*13e

r
«

a i B, ii ^ i -»Q

^

^~r~J- ^'
i

r r
i -H^' i

r.
i r M i pp i

J J|J '

i ê
Lais.se ton cœur pour moi s'entr'ou .vrir, Et tu vas, tou . te, té. pa.nou . ir

#TBf f
3E

P

n

M

n

w
p

:3 f

W

M. E. 2pO
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* filÉl

*

«1

*

Ah! prends ces

LILIA

^ £^ ^
ro - ses, re veuse en . faut,

âÉ ËËÈ£=Ê
Ah! prends ces ro . ses. rê - veuse en fant,

JONEL '^^
r\ m

Pour que l'é . té succède
KAJETANS S ^

fe

Ah! prends ces

DRAGOTIN
ro - ses, rê - veuse en . fant,

ÉÈ ^È^=^

i

Ah! prends ces

a Sop. Alt

ro . ses, rê- veuse en . fant.

lEÉi fsfs^^
I

Ah! prends ce

Tén.

ro - ses. re . veuse en fant.^ ^^^
m

Ah! prends ces

Bas? ^
ro . ses. re . veuse en^ fant.

rit.

au prin - temps!

$ l
j i - jy ?m i gi i

i»
"#

gE
jj a tempo

M.E. 200
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ZORIKA

Vers toi je m'a.van.ce.ie.nant Dans ma main, La fleur de fé.gan.tier De nos che . mins,

Ji^P g P P P I g p P ^
g g P

I p
Jl

P
?^'-fl

p
^

Et tu dis qu'elle est sau.va .ge, ma beauté, Sauvage ain . si que l'est La fleur des haies!

H F p p ir m ppiM Q^ ^
Mais mon cœur est plein d'à . mour, Et ma le- vie vierge a soif de bai . sers;

$
» F ns

m "if\

<r>:*= :

ME. 2 00
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F m r r J
-h É I J | fa

Est - ce bien toi qui de - vais ve nir Pour par, fu . mer mon tel

g Mr m É^ t=*t

a . ve . nir? Dois-je en ta main lais.ser ce ra . meau? Dois-je,en é

I* ^a âg 5È3É sf=^i f^ jl^cJ»

ffMM ÉiÊ ^ {^ F

Ê
e

^ J^
1 r A J) ?^£ 3=Ê^

.change, ac. cep . ter ton ca . deau? Puis - je lais, ser mon cœur s'entr'ou . vrir,

I
t m m n mr—=: m
%m •r

n

Éê» j j- j^ ï^£3^
ï ^^

Puis, je, pour toi, tou.ie, m'é . pa.nou . ir? J'ai peur des ro . ses

i m
uf*r

mp 3 3 p^^ 5̂r

77

^T^ ^
i

r 1
1 m' i

r |i
,!

|

,

que tu me tends... L'é . té vaut - il t

o

u . jours le prin . temps?

NIrri w
s

77

ME. 200
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pm
Lais.se ton cœur pour lui s'entr'ou - vrir, Et tu vas ton - te té. pa.nou.

LILIA (à Zorika)

^ S
p | pnr m J J

'

|J^=fe£^
Lais- se ton cœur pour lui s'entr'ou . vrir,

KAJETAN (à Zorika)

Et tu vas tou - te t'é . pa.nou.

tÉHHÊ m p f i r~ im i

J ^p^p*^£
Lais.se ton cœur pour lui s'entr'ou . vrir.

DRAGOTIN (à Zorika)

Et tu vas tou . te t'é . pa.nou.

pH^ 1

1

1 p i

r M i fMi j ^a
'"'

' r r
Lais.se ton cœur pour lui s'entr'ou . vrir. Et tu vas tou . te t'é. pa.nou.

Sop. Alt m m teÊmm ^
cœur pour lui s'entr'ou . vrir, Et tu vas tou . te te . pa.nou.

m mmm-
lui s'entr'ou vrir.

fj | g g «
Et tu vas

^£
ton . te

i=fe

t'é . pa.nou

mm
(Violon pclo derière la scène)

(Zorika écoute le chant du violon

wm:

î
S m saî^5

S
SjS=î

¥

ft rT?

1

M. E. 200
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^ ^ m ^a^
Ah! prends ces ro . ses, rè . veuse en . fant. Que si.gnLfie?

^ ËÈ jggg^
. ir, Ali! prends ces ro . ses. rê . veuse en . faut

.

Que sLgm.fie?

JONELS
Que sip.ni.fie?

ÉHÉ m^S ^
ir. Ah! prends ces ro . ses, rê - veuse en . fant.

$=£ mg^^ hMJU^^ r r u
- ir, Ah! prends ces ro . ses, rê . veuse en . fant. Que si-giii.fie?

m& ^ ^mm3 ^ f
ir. AJi! prends ces ro . ses, rê . veuse en J fant Que si.gni.fie

?JwNe

Heëê

Ali! prends ces

> g F

rê - veuse en . fant Que si-gni.fie?

iHHf ?"p
p p r

(D'un geste orgueilleux, elle lance son rameau dans les flots)

animâtom
-é * I m #

/

e
T~ ^

^

^
M. E. 500
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T-j^-fr-* Ji j> J''
I §?

Quel . le non . vel . le fan . tai . sie? Allegretto

É
ZORIKA (ii Jnnel d'un ton hautain)

>
1 1 g i j^ li pP¥

a s
Mon père à vous nie fi . an . ca c'est bien.

n m 1

1

9^^ 2ÉrP se

Si P^§ ^^ ^m y—

r

fF^
-3-
-4-

Moderato Moderato
fesr ; • j

'>

j
' jUi i ttJ ? » ï =£

Je suis vo _ tre bien! (Violon solo derière la scène) Mon

Moderato

^5

J"P «JP

M. e. aoo
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m
T\ O^ *C\

por . te Jo.nel? JONEL (avec une légèreté voulue)

(d'un ton rêveur)

-*-^ F g p p
fil i r t <rui r

|

-¥-=-

Et pour, quoi pas Qui sait?
(avec amertume)

I [?' PP ?

(Il jette son bouquet, et le piétine) /T\ (parlé)

J: £
qu'est-ce que j'ob_ tiens?

>- >- ir>-

Rien!

S^*
M. E. 200



40

Allegretto ARANV

1 1 j |^ j i^^^m

m
1. Pour. quoi cet air cons.ter.np. Cet .te mi. ne, ce long nez?
2. Mais sou .vent ce flam.be.ment Ne du.re pas très longtemps

%p I I S ^#s s^s a
.
* —

«

(M* 1 m -t?— -T* fTf
'»/:

1

I ^r pitr f
;

'

' ^ i
;i

j> j ''

p
J

i -ifriH^ p p p-f^
Pour un rameau qui.dans l'eau, Oie. mine au dos Moi.ré des flots!

Il est ton d'a.voir sur soi De quoiNour.rir ce feu de bois!

Au Di.ablecessi.ma.gre.es,

Et voi . là pourquoi la femme

infrnni mï^*3

m ^fef3 -Ufn,n ±

5S

l

Ces cou . tu . mes su . ran . ne . e:

Est co . quet . te corps et à . me;

fou . te fem. me peut, sans ça, Mettre

Com.nient pourrait - on, sans ça, MettreMœ 1
i

$ ^ n
fni ^ M i i &Q=à

M
TT

ê S M
i^*

un homme au pas

un homme au pas a tempo

M. F. 200
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Animato

P
"

P P P P
J '^

(j-. Elle a plus d'un tour en son pe . tit _ sac.

El - le sait ré.pon.dre du tac au— tac,

Pour donner à l'homme l'a.mou.
Et connaît les fein.tes et leur:-

ÉfcÉ V Ls^ Wm UU LE_Lf
pm i ^

ifeb ^ I P
j|

P | p
I p i

iJip »
r p | É

reux
mie

trac,
mac!

feS
Le roulant dans la fa. ri. ne D'un sourire ou d'u.ne mi .ne,

L'homme est u _ ne ci . re mol .le, Un re.gard, queLques pa. ro. les

psé g i a g }c
j ra^^Hri

j »/

i *p^p

«*
ii j 1 J^^a I É l

ij,i

A. près
Bien vite

&m
quoi, elle en fait

il s'ef . fondie.il

Ce qu'il

fond sous
lui-
nos.

£ em !f

plait!

îoiffts!

UT9 Tc
5tt

I 1

|fa P "P I ''F g p l
p"

l

li'p | p > p HJLJl
Car
Cet

ce n'est qu'une al . lu . met . te

te si char. mante em . prein . te
Qui s'enflam.me par la tè . te:

Tous vous L'af . fron _ tez sans crain . te;

(1) L'interprète ayant choisi entre ces deux versions, chantera la même les deux foi

M.E.200
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Rien qu'un frù . le

Mes. sieurs il vous
ment,
plaît

*=^3 r^-^n

et puis crac!.,

de su . bir

s *

ça y est!

nos lois!

n.
^i ï

r r„."^^
«/

^; i^ i

y=
ITT •?\ gravem l -J^— I j .h I i rrJ- I J£
Rien qu'un frô . le . ment, et puis

Messieurs il vous plaît de su

crac!

bir_

ça y est !

nos lois!

dUfc

/
1W^

^^i
/t\

DANSE

^=^=

—

•^^[j ^^f^pp-

m j F
J -f— j f j f L—

J

1
J

h '

ffe## Cflg "MF j I Hg ,j

-

?^
J "f

dt*z

M.K. 200
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& t'-iïrt $& '*£¥ 5 BëBmÊé
grave

^^ BrS^S
«A
*

3E
<T\

f f

^ te
r^•p

fr"

t^
Allegretto DRAGOTIN (bas a Zorika)

EJxJ^ l J j
É£S

Il a ma foi; Songes -y, ma

%^r-ï— wm^m ^p ^m
r ?-

r r

S h 3 —Ab 4 ^

F

M. E. 200



É y \îp^
Aon . ne - le.

4ê
m• V

cède à mes voeux!

HF
n j j^/ /

t,—=1
g gg ^

p

S^=£
^

ZORIKA (d'un ton ferme à Dragotin)

5=
r\

f^^ff

55SI§

J'o . be . i_ . rai!

II
=^ês É

(Cs

a e?

2>i> "/
*tt¥ S

î ^#^-^^ J p ' 41P tt
J »PP ^

Moderato
(à Jonel, d'un ton qu'elle affecte dégagé)

M.E. 200



45

$É É | l
pla . ce?... Ou plu - tôt non...

-4*. fi , m

fl p p p I f ^^
(parlé)

^PT p

r

i±t±

Renversons le sys . tè . me Je vous at .tends.

h a .7 É É il M^
(Il pour
l'embrasser)

r î É!nârt^^=g
«fr ï $ 1

Jl ;)
P

1

wr^r
tarder pour être heu - reiix? Un bonheur s'offre,cueillons - le.

sLiîa. IfW m iÉfegE
3?=1g *< H *

2>^ m$*m
M. E. 200
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*à
L'istesso tempo JOZSI

*Air^wm

Hait!

f* h*

in
Hait! jai dit

1 ÉÉi u i t1
/ ? _ i.

as p /
3=EÈfcfe^

ZORIKA (a part)

i *

Lui!

JONEL (furieux)

m i i

s>

^=t
Plait-il?

W*^£
(avec une feinte humilité, s'adressant à Jonel)

* i 1 a i r â 5 fi s i^P P g g Sif̂

M.

hait!

DHAGOTIN (se retournant»
Par . don, très no.ble Gos . podar, liais

| 5 jjj
il i) Ë

Hè d'où sort-il?

Mm i
_. plus lent

ï

ate
/ o

yw m * ^p-
jp g J

s

' ttg J I h-p-p pF p 1-p—P-»J-

*à

je voudrais, croy . ez le bien. Que par moi, et non par ha.sard, Le

m mw tf? 7&.

m >S5Us

K» j. i J' j'hw m i
» a 1 1 1 1 m ^Ép¥

**

plus grand des bon . heurs vous vint!... Connaissez donc Ce vieux dicton:

W ËÈ*W9
P

:if

^^ 3 Œ^Mi
M. B. 200
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' ip i ^-h-p" p i r l i
j|Ji pp r p f^^frfffN^

Le premier baiser qu'on don. ne, Pour sceller un doux ser.ment, Lorsque le so.leil ray-

wiurc ^n-E3
«r. ^

P
ggj^ s

Allegretto modt0

(Il se rapproche1

de Zorika et lui parle sur un ton mystérieux)

É

V,»» 3C . ij y y I '.<'. lie 'iv '.'M mil r, 1U1 jIQIIC 3UI Ull IU

s
. on . ne Est suivi d'un long tourment! Là bas,sous ces ra. mu _res Quand la nuit descen.

8:

$î=Ë itnn i-iest 4 lui
têtst «r? y

s i

ii =£
iv-j-i i

J jjg 1 J» É i'i j. g i' I 1>=E^
. dra, Au bord de l'on. de pu . re Re . viens à pe.tits pas

;M :

Jf I f l'if

S ^
Le bonheur, la for.

ri n
u

mm ï=é mm é » é

bJiy^-^^lr- piP P p I m S /T\

.tu - ne, Te seront dispen . ses, Pour.vu qu'au clair de lu

8-

glissando^

ne Tu donnes ton bai.

M. E. 200
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É
Allegro
JONEL (à Jozsi)

feÊ=É
(aux autres)

±^ g g i r 1 r p r, ^—mf=^=f^^--

Mauvais garne . ment! Il m'a fal . lu de la cour léchasIn. so. lent!

'T>
*-

.ser

.

Allegro^ ^ :J*8T=k i^s ^
s *

?

^a & (à Jozsi)

P P 3ÈS
r r

h

p i

r
v

p#^?
Son vi.o . Ion mau.dit a . vait ra.va . gé Tous les cœurs! Al.

a b SiHt^a (Ljl
iê§ t^c

ge Hf: fk ffgf f , f 3w
a

V
rfo

kfc-

/
«-

ï g
3e

i*MÉ
p

t «i i

ZORIKA (s-interposanO

m-ê+-ît

Non, grâce à lui. j'ai fait mon

.Ions, tais - toi.

1 as ffpJ-T-^T S s ŜEEEp¥

S i j f ÉÉfÉI^^ ^ft =

i j i j jSS5E î

choix! Donc, pa.tien.tez Pour membras.

gfeS pf a Été
r

ggfFf
^7 jV ^a sBâ

M. F. 200
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Ê
ser!

JONEL

i * •?!
i

r ^
(Il veut s'élancer sur Jozsi)

Au dia.ble!

DRAGOTIN (l'en empêche)

^m
Al . Ions ! Ce . dez ! C'est un ca

f
mm m m*=g-

&r4 Ji &t-^m ^Q ^SeS
;'

i
T

à
f- r

P pif ib
l r PP 1 1 3^3 af

*

pri.ce d'en.fant; Soy . ez indul.gent! Mieux vaut tard que ja . mais!

& û g 5Ét

P

SI

r

é
p

r

ï
/?

r

JONEL (.à Zorika)

M r I

r p P g
Ĵ'o _ bé.i . rai, quoi. qu'il m'en coù . te...

I'* W'JWi
l
JJSt

Ce. la n'est - il pas vrai

MR. 20
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^'
l r Pirff fc^

Ne mettez pas mon a _ mour en dou _ te!

(gaiment )^n
Bra.vo! Et croy.ez

wmm
moi, mon bon, Le clair de lu . - ne a du bon!

9-0

9 W
~ ff f r~

:*Lj\^*= Vivaee fz

$
« * ±

Ê'ÊÉ

=£
i^=ï§ Ê ff

<0:ti„ 5P5

^
«

-fca-

/

Allegretto
LILIA ta Zorika)

B3
t-P p p P P

pir^s
Comme je comprends ton re . fus. Le

I i -J i
p- pp é r -^nr te:?EEg

Ça, pour trouver le temps moins long-, Sou - pons!

^ Allegretto

M.E.200
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j-h |^ ^p; ^1 g M ^j 1

r r
-

1

--^^^^^
?lair de lune est un attrait de plus Si tu en doutes. B - coûte-

É
Allegretto

jrJ^) JlJ^)
J I g | JT-J^jq

^1 P § S
Le premier embrassement Est toujours très im.portant,

—

P

S5 3 5fT^r^F J

fr »r fmp
r tt

f
^ a a

J^ /' ff^E^
Qui, dans le jour, se . rait bê . te,

piiÉ
Ion . tre bien moins ses la . cun's Au

M.E.200
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fcS

Animât o
-Tout le monde au refrain)

i n? p b
Jl I -J'

1

1 1 ^s
i" g p p r

Elle a plus d'un tour en son pe tit sac Pour donner à l'homme l'amou.

hk
V ^ $ I * ^_p p p p

^^^^P S
Elle a plus d'un tour en son pe tit

gg | p(l
P l' EJ^

sac Pour donner à l'homme l'amou.

riH^p-f-M^g

**

Animato

m £ > 1* mm B=5Z=Ï

ff
* É^ ï

Ifefe p P "P |
'

'M? p »-Vp p |
reux trac! Le roulant dans la fa . ri . ne D'un sourire ou du. ne mi. ne

fefc p-'pMP PP^f f p Ép »p p | Éi
- reux trac ! Le roulant dans la fa . ri . ne D'un sourire ou d'u.ne mi. ne

ag m | "p f ^ | np
g g

p-
»r,[t«p p^p ^

iÊ$i$4&&£

fet
IToute la société rentre au château.)

g j^ J> >t j\ ^ S P'»pP "P Mfffrf
Après quoi elle en fait Ce qu'il lui plait; Car ce n'est qu'une al. lu. met. te

P Jij, J^^ëÉ ÉÉ P'»SP *P P^P ^
Après quoi elle en fait Ce qu'il lui plait; Car ce n'est qu'une al.lu.met. te

ai Cr 6 P.
# 1 "F | ^P 1 1 p jPp" P ^!—

H

#i«* *
j^4#

r- 'tfTFT"

se i^?
M. E. 200
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(Les Tziganes, restes les derniers, rentrent aussi dans le château.)

|%r% « à =&*& sàspg *€f'J"

f

>¥ j } J
f i« f

$^
i

¥ ¥

2>

J^Rffil :

j -fl n.P feÉ
r fPT

a * W*~s=- P=^:

pp
Hp ans-a^

i
to

if*
n

gg j f
=**=

r f »J
j

M K . 2



* N° 4. Duo
'LILIA, KAJETAN)

KAJETAN: «Je suis très obéissant»

(Pendant ce duo. effet de coucher de soleil dont les derniers rayons éclairent encore la foret.)

Tempo di Pollia moderato

'Elle regarde de tous eûtes 1

^3E M J- B h m * ^ ]*+—^ j'j' ^rp S r a ^^^
le momentiOu l'on est «En. fin seuls!» Et le point Im.por . tant C'est d'à . voir

h Ps ; JS»J9? J^^^^ ?fTJ
J5B»S^y u*

»i!\ fr t 1 î IfrJ j v ^É ^^ jrj Li

pj p | pu
i

se _ mé tout aï - eul.

g
KAJETAN (parlé)

> '
r;

i p ? M i

p
i; J| : i

P ^^
Ah! ah! ma foi, je vous comprend&A gauche, à droite,on

j^ jp tf >,'
tfl0B m mmJte

?a ^j in^lt^ fa pu «î£3
I f jm I m j-. i i t l iiJ' i

r | p p
guette. Au fond, je ne suis pas si bête. Un

**, ffrJ ? ;
ta nj f g ifcj mx_^ ^éd

M. E. 200



i F!!le pèse sur son épaule pour le faire tomber à genoux)

I J ; M F n Jl
1 FTT^ 1 MF 1

'

:

d'un ton

exagéré)

P
Main . te.nant pré. ci . pi . tez vous, Et di . tes à ge - noux Je

m
.ment

I

g
a s W^F sJ''V Cj i^ ff^

s h
»/

i a M ^§3» Ma^ Ë±

\ i j> ^
Ali! oui. tant et tant!

** jl- J^ ^ P--J-T -*

|^ Jjy j^'"gp^

Ah! oui, tant et tant.

jfcffirjfe^^

!
5iïFS l=*

^P
f4
P P

M. F. 200
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(Coquette, se bouchant les oreilles)
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m
poco animato non troppo

irrnrn

P
(il lui prend un bai--i Ah! imgnons,nugnoiis bai sers

rW4^
Dont on ne peut se pas.

^ ^ f~H g F F
:

ci! Âhimi^uons.mignonsbai - sers
gpPPPP

Dont on ne peut se pas

fe «
'

I g j g g M. '
r g PPM

ser; Je sens de me _ nus fris . sons, Longs, longs. Ah! dieu que c'est

r
1 g p m i*£ 5

g g a
p j^

Je sens de me. nus fris . sons, Longs. longs, Ah! dieu que c'est

I^^ S^^^F^ I

s gg=f^ i™ pm ^ iS

wm
m. E. 200



58 Allegretto
DANSE PANTOMIME

(Kajetan fait claquer ses doigts, et essaye d'embrasser encor Lilia. Celle-ci lui échappe en riant. Il la rattrape, elle le repous-

se avec ses mains dont il s'empare, et qu il baise bruyamment, au rythme de la musique. Elle s'échappe de nouveau, il la

ik ^ i
4-

t-J

i
reprend- s'agenouille devant elle, Lui entoure la taille, avance les lèvres, et veut l'attirer à lui. Lilia semble céder, avance

S S ç y C-JP ^^

aussi les lèvres, et sur l'accord final, lui fait un pied de nez.)

M. E. 200
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f?\ KAJETAN

j p jUi;j p jU^i p J» i
Jm^ jj ï i | g

.rons u.nis, Nous re.fe.rons ce . ci, Sur . toul pendant les premiers temps. Sou

^pî ggj j,y Jp»&«^ Iftf IF^1^
S !il gMj ^ É HÉ*BE

LILIA, (parlé) Sa ^=^=p H M F
J|J^J' I F

s

$
Que di.tesvous?A .lors, a. près,Au . rai -je moins d'at.

BE
I y fi p

vent, sou . vent, sou . vent!

ph pjjpgjÊpi fe^è ^ eu
9S ÉlÉ fa ibi ï ^#i

M. E. 200
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IpF K R s^^^ ^S N
,

N £
y v p f

'

.traits? C'est bien. Monsieur, d'au . tre co . te. Je me rat . ira . pe_ .

pr rTr ff- fT# fje g gf

L fin
"'

raii KAJETA.V

^ fH' 1 p P
£̂ '£

&
Non, non. je veux, la nuit, le jour, Te pro . di . guer ton . jours Mes

§E^
a

g 1 1 j^^f

Je te les ren drai!

Tu me les ren . dras!

"fr~J5ï Jg?
g?7 $A_

&~ te !

v g a 7 *s
^

*a 4 fc£ *é^^7-

^ F
M. E. 200
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CLèvre contre lèvre

a
*=r^f.

enperds laAh! ma chère à . me! J'enpp tè& te.

m 'M
$m

El . le s'en . flam.me!

r^^ -^— i
|v

j_j. ^^

£È É£
( honteuse! (baiser)

MiI 5 1

| f
* ?p g P F If

3^

*É
Arrête, âr. rê.te Rien qu'un tout pe . tit peu!

' h a i se r )

' *ppgir f y^r

±=^
Non, non, je veux!.mm ES ?p^

fjrj^f^
V

f te
^_p

:e *

Bffi «
M.E. 200
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poco animato non troppo

S f P P p P 9
ï^£

P P P P F P
M!mig'iions,mig-rions bai. sers! Donton nepeutse pas . ser-

WT^s
is de me.Je sens de me-nus fris

a i

P p P P F J P P P P F g
:

Je sens de me-mis fris

.

wvtm
Ah!mig-nons,mîg'nons bai -sers! Donton nepeutse pas. ser

|4 /7HP nun s*»»^i S

p^js g=g w^ w ^^
r

r i ppf rpa
f P ; P g P '

r J
Douce. .. douce. ..dou. ce . ment,.sons Longs, longs,Ah!dieuque c'est bon!

r
r i \j^Lt^ r ^—M? HH t

ons Longs, longs,Ah!dieuquecest bon! Douce... douce. ..dou-ce

p\ J 1 ÉmÉ

ouce... douce. ..dou.ce - ment,

s*
« S:
f i f

i'i'

^^ ^3=^3 as

I^e P Ni J>Be PPPPP P P P P P P
En ce moment on- doDonne, donne.don.ne m'en, n ce moment op-por-tun, En.cor! En. cor un!

M. E. 200
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DANSE PANTOMIME
(En dansant, ils reculent ensemble du coté du parc.)

M.E. 200



64

M. E. 200



N° 5. Final I 65

MELODRAME, DUO, ENSEMBLE - SCENE, TRIO, SCENE
(ZORIKA, ARANY, JULCSA, JÔZSI.JONEL, DRAGOTIN, NIXES, CHŒURS)

JULCSA:<<-..seule avec cet homme?»

Moderato

zorika. Le temps de lui dire ce que je veux qu'il joue!

julcsa. (.bas) Prends garde, Zorika le feu d'enfer est dans

ses yeUX, et le diable se cache au fond de SOn Violon. (Elle se retire lentement, non sans se retourner avec inquié

~f

0Mm Jft
i

iftfferf^m mm
^^ mm pp

^=£
irt

tude. Avant de disparaître elle se signe.)

M.E. 200



PW g t jj
ÊEfc LJ—

1

te ¥
jft—~l

i?\^
êèêwm ^m 1 £P ^-

(Zoiika et Jôzsi. immobiles, se regardent de loin)

fi

(Les fenêtres du château s'illuminent)

M.K. 2 00
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Allegro
ZORIKA (à mi-voix)

KË
Res . te.

&
(il vu pour sortir)

mbras.ser Votre fi.an . ce, Faut-il que je

SÈEE
l'heu_re d'embras.ser Faut-il quejel'ap . pel - le?

(plus fort)

T-T-rSm i >wm
Va-t-en!

#/>> i^n^y
Re .viens!..

molto animato

mm -> rJ &êû
w^^f

p cre

Mt

ME. 200



6K

(Zorika s'approche de Jôzsit et lui saisit la main)

sm9=Ç £

à&
(souriant )

Tu es, Jd _ zsi,un mai . tre; Quand

pp
Je le veux bien

|É t&£>rj^ m^ retenez

jj J Jjil
. scpm _ .do fp

::—* ~ _. Il *-

1 g g r J.Jj |

y'^
r
-pp | f M J'H

f
ton vi.o.lon chante sous_tesdoigts_Sa voix Hors de nous ra.vit notre è . tre

m M m j^j^J'J Epi ,&J i 1i g§

œ
* -y

* w

^ g Hr i ipmf Fh-f r ^w^pf±S

Vers des ho.ri.zons que je veux connai . tre... Fais moi li.bre, lLbrecomme toi!.

ÉÉ F h» fA jS^ĵmp^p? f% WQ
« mmê

p

mm
scen.

SE

S È
Moderato

(balbutie, haletante)

ÏK i r p p i r
rm?:"

Coin . me toi !

JOZSKla guettant de l'œil)

Par . le plus bas,.-- Et ti.re

m j vppfipi^^

fe rw^frf*=4il#
Vous ne l'aimez pas ?

Moderato
3. «-

te ÉÉÉ¥ p pjqgg * j g r^sr
rfo

2* ^^
2>

Pi^ap
1 -~ "^

SI -4

M.E.200
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Allegretto

fe=|E 3EEEEEÈ

moi d'i . ci!...

j p p p p W p p p F-pit^

»MMf?e
À déJaut de lui, En ai.niez-vous un au . . . tre?

Allegretto
**tete^" £

(à mi-voix)

&t*

i

Qui sait?.

S ç Q~jJ^
m ip 3 Sï I

ÎB ^
Allegro

s i > g r ^pp
Quand l'amour luit!... D'abord fais-moi

P U u §ÏBE CJ^U
9ES3 £
sLUU

1 ^Pi éÔ S aiC *_>

li . bre!
JOZSI ^^=S=^F

^^ ! g^g
Est-ce pos . si . ble?

J - - t m&ë*2.i^u^atr=t f^~t
ai

f
M. E. 200



tParlé, vite)

Trouve des chevaux. .. A l'aube, quand ceux-ci, lourds de vin,

dormiront, reviens me trouver ici.... nous partirons loin.. loin!.

JOZSUparleï

OÙ?^ ZORIKA

SB^=^

g
M <t^pypft^

Allegretto moderato
^BB= ^ .s*—* S S Sfs^s? ^ ÉÊ

m'as dit qu'il ex . is . te, Là - bas.bienloin d'i . ci, Sous un ciel d'a.mé - thys . te, Un
8-

fcs4 m
i-m

» = 9
=Ê^É ÉiÉÉ

JOZSI (tout près d'elle)

mM g s j i g jw^'Jm p p
z2z

Sur ses prés de. me . rau . de Ga . res.ses et bai . sers À

P* P^:£ P
^

^N^ p

dent.Cà . lins.pressants,pres.se's!

M.E.200
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Moderato m n fi
(I I 1 g B i

Œë ppfcg
ses : Au doux pa. _ys des ca . res . ses Jeveuxmain.tenant cou.

=^ i 1 1 p g p

3 g
pnrrTtr

Audouxp'a.ys des ca . res . ses Jeveuxmain.tenant cou-

t

Moderato pj -mw

^ pp-e ^mÈâm m.
rir, C'est autemps de la jeu.nes.se Qu'il faut moissonne^- les fleurs de nos dé

^m Û p M I P
i
r^^F*^ ,

j- f
C'est autemps de la jeu . lies . se Qu'il faut moissonner les fleurs de nos de'.

M.E.200
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Jôzsi veut attirer à lui la jeune tille qui tressaille, se renverse les yeux clos, puis se dégage et court

r
Sirs!

ISE

sirs!

animato '

-9- a i— m— = i fe iÉ * ,j*if **>*

==f=sj

/ J^

ail Épil

jusqu'à la premièie marche du perron. La, elle s'arrête, lutte un instant contre elle même, se retourne du côte de Jôzsi:

celui-ci l'a suivie d'abord, puis s'est immobilise en un geste passionne. Anxieux, il semble deviner ce qui se passe en Zorika-

Allegro molto animato

îffirffrpfrftCm *&*
Ï§ÉP§S3S3= lyrr̂ V wmmnr

m ^ <&r-m

Aussitôt qu'elle le regarde, il lui tend les bras. Zorika presse convulsivement la main sur son cœur. Jôzsi se rapproche dou-
cement et semble fasciner de son regard Zorika. Celle-ci attire'e comme par une force invincible, fait un pas vers lui, et

presto
WdtJtm mm J

"

m ^mm ^m %mwm

dans un geste d'abandon se précipite dans ses bras. Leurs lèvres s'unissent. Pendant ce baiser, Julcsa apparaît sur le

côté. Elle les aperçoit! joint les mains, se signe.

M.E. 200



Allegro 73

julcsa: Dieu vous assiste. ..Treize coups retentissent!

mm mm ) i i 7 S ÊP^?p
A

m g 1

1

ai it- i

JULCSA (entraînant Zorika) : Viens!

(Zorika se jette au cou de Julcsa)

(Sortie précipitée des femmes)

ÉSE fli
i

tW I

Cris dans le château: Eljen! Eljen!

J
».__k~P" g L 1 tX" 1 i

î"

33
/

jjjt^TTTjr a^ĝ^ m
//

^-<Q
> t g

(Entrée d'Arany et de Dragotin) Allegro

g M r r FN^
Yi-te, Jo . zsi, ser - vez-le chaud!

M. E. aoo



Tempo di Marcia
DRAGOTIN

t?ffTViïtm}\i\\** • J>J' J; i
.SAJ'-^jrjf^^r r— n—m *^

Ce Jo . zsi je l'ai fait chercher tantôt Dans mon chà .Mais ma très chère Aranv. mabelle a - mi . e

uj prn m m^^cfe^ EEJ

p f

^¥^ p^m
p

Y=^ ï=£3

fl A
fl M I 1

* ^^

M.L. COO



m
75

ARANY ta Jozsi)

ÉËÉ1É5p •>
:> a

-I"

Ta voix est dou.i

la part)m ?
Ah! le fat!

t. elle lui donne (Jozsi lui baise la main
sa main a baisert avec une humilité feinte) (avec ironie)

f^fep^ é^ê
comme ton vi.o.lon.

É
(avec jalousie)

Tu peuxjouer:

y p | >!^g v ^F?^
Quel in.supporta-ble gar.çon, Ce Joz . sim m m

ffi^JTT/j-tr u*mm/m ^P m f

m # P^ P^f

P ppp
v

P ^r=tf' ;>
* ^

Dragotin s'en. gage à pay. er
JOZSI

i £ ¥
tou . te bel le!

^f^HHr^m
Oui!

-r^m^
Moi je pa.ye, cest lui qui

À ^^
;^p"sr

m JUS-

ÉHÉÉHi A ^^^ P
M. E. 200



70
Allegretto modt0

(elle lui tend de nouveau la main)

r p \*u P 9
*ËÏ2E

On n'est pas plus galant

Èëk*£* P
C'est bien leS h S II

Y »

tou.che, O Joz . si!
Allegretto modt0

5 î 7 P^F êSfffff f
pje^

/ •f

V'i» i i^k JL wmT
Ù Dragotin)

m
(à Dragotin)(,a uragotin) L t

Ma foi, monsieur mon a.mou.reiLx, Sa.chez ce. ci, de grâ . ce:

Ssfefe
1 P I P P

J'ai le cœur très ca . pri.ci.eux! dragotin (humblement)g Jl Jl I J J
Sur ce dé. faut je pas . se!

ME. 200
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JOZSI ta Aranv)

''•
•'

i p i? p p 1 1 r r ^Mp^ è
?

Je crois que l'on peut tout o . ser, Madame, à vo.tre pla . ce.

^

ill/L-

f

sa w^ #fW>ûsr
?! ^3^ ^3jlp B=3e ^

ARANY là Dragotin)

3=£
1 g 1 P p I ^

Se^
Ab! que voi.là donc bien par. 1er!

I
DRAGOTIN (furieux)

* •' p i^^jy^ SE§£
Par el . le, je suis rou . lé!

$ ^Pi mm m Se

Lf»/

g M î

#^=^P 3e

? i) É p p m p i r , r i rrft^yy^Hr—

r

É

Si vous voulez, monsieur,me plai . re

Ë , gH t
Ne froncez pas un front se . vè . re

e ê ë »'
; « g g | iU i

P
J3

P P ï^ ï^ î?^^ ^

^^
É

JOZSI (à part)
Soy - ez con . tent

!

^m ^kEEÎE I
DRAGOTIN

C'est bien cer . tain, El. le le me dans!

\ -y 1 1 j T~k^ ^B JjJfT*
C'est bien certain, J'ai l'air d'un daim Ab'.c'estun sa . le mo . ment!

M.E.aoo
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( a Dra^otïn

^T^ff^ ?Ji^-MLE=p

P
Ne faites jamais le con -trai

va part)

re De ce qu'il me plait vous voir fai

p^m^^
Quel
(a part)

air tendre et fri . pon!

I n î\}\^ l -7ii>
i J)J fr^JU^ j M§i

^m
Inclinons-nous Et filons doux. Car je crains tout

T
De son courroux.

I H i a
3œ »—

*

Ff= » £^=t^==F=t^ =^* =p

i coquette)

^^ ^#=fc ^Ajii
i
jyjT7 Jnj j É

(à Dragotini
Oui.j'ai rai - son! Oui, j'aurai toujours rai . son!

É i i) j) ii ^^ ^^m^ p P
7

v
Elle a raison, cent fois raison, toujours rai . son!

(résigné)

m h J) 5 É I J ^^
toujours rai . son!

i

(coquette, prenant le bras de Jo'zsi )

g^
r ly p r^

Of . frez - moi votre bras!

# =£1ÉP p PPM
C'est un bon . heur qui m'enchante.

(à part)

i-?—

»

Ah ! le

M E .200
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Jozs i

)

^-Miït
Bon, je vais le mettre au pas Ah! lorsque vo.tre

ffueox.le sce.lé.rat!

^m
Si

m
"f s rrf ît

•>

-

m
"f

^UM,

Jv^-jJJ'''' '5^
I*

ÊiÉ ç=fçàfr. 3 ri' É p p i imP; 9l

|ÊE3±g
vi.o . Ion

Jl ,i.._. itJTTl
A mon o.reille chan . te

1 -i

11 passe en moi de doux frissons!

JOZSI (.à Arany)

È É6 .v r/fl ii
iin h un ni r\r\ ii'iic + 4 fdn Via^il nAllfirAnc lit lin itnci

DRAGOTIN (à part, rageur)
Rien,non rien n est trop beau pour vous, Jolie, ainsi qu'un

jiyji) -0 W
Ah! le pied me dé . maii-ge

Ê ajib
&.?.,*.. ,

!mm
«¥?;
5> f
g p P g«m =£*'

fi
ARANY (a Dragotin)

fS= N p p p i p pi SE

*
an . ge

!

Tout ce qu'il dit est a mon g-oùt!
ià part)'«pan; i

* ? p I p pMyrTJ gË
Je trois que je suis à bout!

jM.E.200
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ARANY (moqueuse)

|i ? 1 1
p p g g 1 1 r r i -7 1 lÉipi g ? i p

Lorsqu'onveut séduire u.ne fem . me

r l £ ë *Q
Il faut chanter a .vec cette à . me !

I^^tf i mm
m mas t^ ^ ^f l>

P P j P
Il faut chan . ter!

JOZSI là Diaijotin)

SE
Il faut chan. ter, Al.Ions, mon. sieur, chan tez 1

DRAGOTIN

m7-T^r^^=l=^te^ ^^rir-^t
Ah '.pour chanter, En vé.ri.té J'ai le go .sier nicke

|É ?JW^-f^ tt^vT^^^^f
I.gnorez-vousque la mu . si

t.a part)

que Toujours au bon endroit nous pi . que?

P P |SE
Quel

(à part)

tendre et fri . pun 1

|É -vJl.'iJ) É ujij^j-mfrft-Jt ^
P^P

In.clinons-nous, Et filons doux, Car je crains tout

Ï r f g I g j ,f :

De son courroux

'

é i i imâ»?
E> ^ î^*t^

p^^ r

t^
MB. 200
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(coquette)

4^ j M 9 p i r ""r^^f^^^^-^i—

i

Oui j'ai rai - son! Oui, j'aurai toujours rai . son!

ÉÉ '7 ^g ^^ •p-^TTT—

*

y«PFF
Elle a raison, cent fois raison, toujours rai . son'

l,rési^ne)

irjrv-JrSE
touiours rai . son

Dragotin réussit à offrir son bras à Arany qui l'accepte avec

une révérence ironique . Triomphant, il entre avec dans la galerie, tandis qu'elle fait encore signe à Jozsi de la suivre )

<il regarde a l'intérieur)

iozsi. Elle cherche à me pincer la belle Arany Hum! Jonel est bien empressé auprès de sa fiancée!

TlJTyfi JpïfTyp

M. E. 200



Il ne se doute guère de ce qui l'attend!. rn-i

^m fTTi 1 u us~u

m i i jj
1

- m
Y

(Il entre vivement dans le château)

'~vl. Allegro vivo Cris répétés

4, £^

sm~a s i i,?;-: j J ;-} j 1 $fi j' ijj

:e^s£ ffWi#PpE n^
dans le château: Eljen! Eljen! Joszi!^ r u r c-t i

r ^^

#* LT >LT r ypf p^

sm j -14 m n â3^»—

*

:^e?;
r .

4 % s i à
r 7 i

m£E fesfe

M. E. 200
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(derrière la Scène)

Sopr.-AJt

rHir h=U=i m mm
,

Ten. Fais vLbrer ta chan . te.rel . le Pour charnier le cœur des bel _ lf

chan . tp.rel

mfeg
vi-brer ta

„f P j jj Ë
Polir cHarmer le cœur des bel - les!Te"

Bass
Fais

^ g i r

ina

'S
retenez, un peu

wm
/^b

as
#fl ± $£^

~W -:

$ I
&

Prends ton vi - o, Ion!

w^m -o-

Prends ton vi - o Ion

a
Prends ton vi Ion'

ttîfrrîi mUM H *

/ /ï>,

s w«f iëi
= "?"**bi

ARANY (derrière In Scène)



84
Violon solo (derrièrp la Scène)

Cadenz,

r> ,Ts

M m £
w #*

m s
^y

(Jonel parait sur le seuil . Il entraîne Zorika résistante et visiblement charmée par le jeu de Jôzsi )

Moderato

JONEL (bas, à Zorikaitjf\t l, k nas. a /.orma i -*.
/C\

(Il veut rétreimlre)

W
Dans rombre,piès de ce flot argeiuté, Ah! don.ne moi ton premier bai

.

E.200
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(Elle se dégage doucement, et s'assied au bord de l'eau)

ZORIKA (d'une voix suppliante)

Non, pas en. cor!... Sois bon, toi qui es fort!

*
S

> il -h -h ^Ê-?
g

ser! Que dis - tu Zo . ri . ka ?

##i Sd Éi^^
T*Hfm *«nga £Ê

t^lt^ryy p „ y o^^
El lais.se moi, seule en . cor, sur la grè

~w~ Coupure facultative pour les théâtres, îusuu au siyne M.E.200



86

r\

Comprends Pour.quoi!

jl M M ^ i Ji I

p M J) ^ ^ ^
Dans cet . te nuit, con.sa.crée à Ma . ri . e, Par.fois l'on peut dé . cou.vrir

^m rit

.

iT\
•0-

PF=FP tr-hâ.h J^j jjp^
En un regard l'a.ye. nir, Et ce que nous ré . ser.ve no.tre vie !

M.E.200



87

Moderato

Ê
JOKEL (souriant )

J' J> Jl £ PP^P
Soit, chère en . faut! Mon cœur pa .tien. te

.S .1

ig^ggj ^-^TT)
J

ra. Mais quand la lune écïai.re. ra Cet.te poin . te ro - cheu.se, A.lors,beLle rè .

m^ J rp m=^

ZORIKA(parlé)

I
Mer. ci !

£=3É ^^ (Il sorti^y m m i .m * 7 3=£
veu - se, Il faudra bienQue je t'ein . bras.se.tr- ie re . viens

m
pp

6 i bf

ME. 200



(Julcsa vient doucement par la porte de côté, elle tient un gobelet d'or, elle se penche vert. Zorika)
~3

JULCSA (parle ici

>

ZORIKA parlé) Vite!

Allegretto

ta f giE^É m
Julcsa se penche, emplit le gobelet, et le tend a Zorika Celle-ci le vide d'un trait, et !e jette dans

~z
3*Imm ^»B % à

pp

n ^ ^m ,'s- s- 4- ^fi
t

les flots. Une douce rêverie s'empare d'elle, et la fait s'incliner peu à peu)

ÊÊâm $£ lél î 1 n »
iÊJ-i-t

p^1

Moderato
ZORIKA (comme en rêve) (Julcsa s'est assise aux pieds de Zorika, et la regarde ardemment.)

&Ji> p f p 1 r j
1 j J) J'

p g p

-JT-

4; é> *

Qu'est ce donc en moi qui pas . se, Quel fris, son dé . li

me 200
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g 1 Ji j Ji^FF^
f

r>

^ g p-r—

?

^
Je vois s'en.tr'ouvrir l'es - pa . ce. Où va mon âme a - m un - rense, Oùvont mes

fe
2

5?/3

fi

r
-1 m

d •

yeux ?_ Vers quel rêve

.

heu

\ J J^.jjii r rrrrrr 1 i i JW g •-—

T

fcÊ^Ëlî
-6M:

(Elle se renverse et s'endort )

z /Os p:-

. reux?...
animato

£i-CP ^P feSS i p-Pf-mJ*-*.
-y - -y

r-r.Trr.fr i

7 5 * # .?

gag * ^JP j~/73,rn
-y -y •y •>,

molto animato

dSl^S^ÈS^^
5" .y * '' 3 3 3^. ..y

1
' -y 3

fi^SÊ
ME. 200



90 Moderato
Chant des Nixes derrière la Scène.

M1
r NIXE

( Pendant le chant des Nixes la lune brille plus claire, et le^ f r F M TS
*é

Rêve

.

2' NIXE
ô chère en . fant, rê

3

W g f
J T^

%à

Rêve

.

3'' NIXES ô chère en. fant. rê

3 . 3^ K É
Rêve ô chère en. fant, rê ve!

4
*t

Moderato

*
PIJzaU^ F E ËEtl l FMAM P^ WÊÈÊÈtf i *o n^fi^^t

2>jo

=PgÉ

I
étoiles scintillent, le flot murmure. Puis La clarté diminue jusqu'à l'obscurité complète)

*t—«=-

—

•- *

P P P p^L^

I
M:

Vois,- dans ces mi . nu . tes brè
3 3

ves,

h J> J I ^

*£
Vois,. dans ces mi . nu . tes brè ves,

WSËÈÏÈÈÈ %M f
Vois,_

**=

dans ces mi . nu . tes

6

brè

iHnÉi^ tt » t «g£
P3BÉSS

r
**: ^

p M1

p. r
Jl

' r; -p p r.
r P

Vois,. de . vant toi, s'en. tr'ou . vrir.
* i 3

\ois, de. vant toi, s en.

Le voi . le de l'obs

.

3 3

h ii i g I

I
*yt

de. vant toi, s'en. tr'ou . vrir.
3 3

Le, voi . le de l'obs

.

_j? 3-

5 i' i i' j^ je J> ^ J> j^ i—

*

Vois,

* '
* ^

de. vant toi, s'en.tr'ou . vrir.

,
—+1

Le voi . le de l'obs

M . E . 2
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w ïm
**=

cur ve . nir

J m
*#:

ve - n îr

m
acur ve . nir

u. fa-f M f F fffffff^^HÊ^P

J
jgg |

±L lai.

*:a

Éwt ^
Rêve ! Rè vp de tout

B= ^f
Rêve !

Rêve.

Rè ve de tout

£ S^E$ V #
et que tonô chère en. tant. Rêve,

y »cg K r ij

S

M coeur.. Rè^ iff^^2
cœur. Rè ve'

rg~je^ ^^
En ces mi . nu . tes brè

fe. t U^

rit.

m*Mn
M.E.200
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I
y^~? 4
s 3Ï

vrai.

P^
bon heur!

Ep -

vrai

**=

bon heur!

E
vrai. bon heur!

CSARDAS
t I Musique dt-sTzi^anes derrière la Scène)

M=^=àgter^fl isi fgjQrJS^^^
4-

«Ss

i>p

^Htutt <• -I-M^ M I**s# m

^"Coupure facultatif poui les théâtre:», jusquau signe ~*¥~ M. F. 200
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Allegretto

L'istesso tempo
Moderato

Le RIDEAU
tombe lentement

.

Fin du l
Pr Acte

M R.200



94 Deuxième Aete

N"6_ Trio et Lied
(ZORIKA, JÔZSI, MIHALY, NIXES)

Moderato

PIANO

t
e± ms>-h 5±

pp

I

pp

£ç
5=£ ^

^
animât o

mmm^m HH
8j I i^Jji FT r^?

s s

^ H
1

SI
M. F. 200
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^Fp=jfi ^S 3 . i 3

3 i

S iP^P
J3 molto animato

f-Jli-j^UML-ïg PEJE»

I 3

jftf-^fr!
L- —3 ?

| jflJ73,m

ffftfffff iT

3 ,? 3^m^
£fi£pff£êp

3 _3

sus
''</" RIDEAU

W
( au lever du rideau "la scène est complètement obscure )

u
Moderato
Chant des Nixes derrière la scène
1er NIXE ^ £
Rève,_

M2 e NIXE_
ô chère en - fant, rê

3

*» m

Rêve,_

né
3 e NIXE

ô chère en . fant, rê

>' _i k_ 3

.5EEE5
Y

: ^
Rève^ ô chère en . fant, rè

4fefe

Moderato

*£ iM ME rnrf ^^^S^pj « j g

?>/<

5^ ifr

M.E.200
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iF^*
I j£

p M M
Le yoi - le (le

P F P. P p
é>

If

*fc

Yois^ de.vant toi, s'en . tr'ou - vrir
3

g I I g i |

Le voi - le de l'obs

3. l , 3

h g | g j

i
*£

Vois- de.vant toi, s'en, tr'ou . vrir
3

Le voi . le de l'obs

JL
ï^r^r-r^ j a ^ j> j^#~»^—jfl

—^*
de.vant toi, s'en, trou . vriiVois

«* 1

Le voi . le de l'obs

Ef *»
s& t2^ m

. cur

*

^ nir !

P=^

I
**=

cur

ijï^mjïWT ï̂
m4^

M F..200
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0^£ ^^E
coeur, Rè

^m ^rr^

ê
ftfc

coeur. Rê

m
ve!

l^'Jl^ |EEffw
coeur,. En ces mi . nu - tes brè ves,

rit.

ME. 200
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*£=Ê fc

^
vrai. bon . heur!

IÉ
vrai. bon . heur!

i
& ^ £ «Am€M-

vrai.

*fc

bon . heur!

I fh i p ij
g p g p-f ^

'»/

? :

tf j •

fr m
L'istesso tempo

mm+*tt î:t î

il
*^f 'f: ftt^.J§^ P=

•»/

2Sfc
P

Mz= &• \

Moderato
(La srene représente une Csârda richement décorée)

.=- 2" =- -

Tempo rubato
JOZSI ( derrière la scène)

Sp^rpP 'ÎT~^ ^g mm-m g^2 fe^f-M g ' * d

Biu.nefil . le nies-tu bien fi . dè.k, dis? Où vont-ils tes baisers lors.que je m eu -fuis?

E ^

-*o-

3ï

^
M.F..200
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" p- p p p g p i ipr ''
i Jn^' p-çf ^ Jl s

Tu peux bien les donner à quel .qu'autre, va, Si, rien qu'un ins- tant tu fus en mes bras.

ÉÈHÉ Pr=^ * s

»
r f

r

$
tf

» i j^ gjg p p p pip j.. f j a
p g s p g g

J'en cou. nais rnil.le auires, bel- les plus que toi; Ne pen.se pas que je vais te gar

«P—-J- J>

s :Sh o

^^P

^S i PC
p' p P g m p M p r

der ma foi!

P^
Don . ne la donc, ta bou_ehe,à qui tu vou . dras;

^
^rw= &= *

v^ | g r^ s
r^v if ^^

'Jôzsi entre, suivi de Zorika» Alleg-ro vivaee

p- p p p P p" c—r fê p r^^f
Quand l'amour est ve.nu, l'a

n E 200
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jozsi 'appelle» Hé! Mihaly, où es-tu:

zm . t . f f=F«£ f dj ibg= ^fts

MIHALY ' entre par le côte )
JOZSI

( appelle «Mihalj-

» et lui tend les bras gaiment )

Mi h p-

p i
-P p (i p

H r
i

p~
p p p

r

Ku.tya lànezos, quel ta.pa.ge Chez moi de si bon ma. tin! J6 . zsi.cher vo . la . ge.

,mm m m p m p i "p^f^f—

r

P H P V È
Reviens-tu vers nous, en.fin Depuis bien.tot deux an . né . es, Partoi.mauvaisgarnement.

g r r Hf f ir r v a w
' P P P

Ta Hon . giie est dé - lais . se Ali! c'est mal vrai

M.E.SOO
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Uistesso tempo JOZSI

» •> ù ù É-3-

J'é - taistrès - loin. par là

SVVr-Xr
. ment!

Uistesso tempo
tr m m^m a J

- ggs
jus «fT SHiC;

ï ï î ï «fi TU «fi
s

ZORIKA I rêveuse)

M.E.200
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Allegro

Moderato
JÔZSI

Tu le sais, je suis tzi.ffa.ne, En.ne.mi de tout re.pos, C'est mon sang- oui me con-damneTu le sais, je suis tzi.ga.ne. En.ne.mi de tout re.pos, C'est mon sang qui me eon.damjie.

Toi qui veux m'of.frir les chaî.nes De l'argent et du bon.heur. Tu perds ton temps et ta pei.ne,

X J\ I J) J
] J ] g

1 a J^ i i iËÉ P M P |Sp
A voir toujours du nou.veau; Que le vent souffle ou s'ar.rè.te,

Rien ne peut fi.xer mon cœur! Le bonheur que je con.voi.te

Que le so . leil luise, ou non,

Tu ne saii-rais me l'of.frir;

ÉÉ H ? H M M M M H r
'

7M I
t-i . i _L_ i ._ _..i j_ tv„„ _i,.„ i„;„ +„;„ v,„ «i ™», i e; *„ *'rEn a.vant, par-tons en que -te D'un plus loin-tain ho. ri . zon!

Ta mai-son n'est qu'u. ne boî.te D'où j'ai hâ.te de m'en.fuir!

Si tu t'é. ton . nés.

Ton or me pè . se,

^F^Pt F
J

-*>—# *—«-

^^^M^F 'TT^ - » »-
tempo

3È

Et me ques.tion.nes

Je suis à l'ai . se

Vou.lant sa. voir quel.les sont Mes raisons.

Sans feu ni lieu as.su.rés pour dormir!

ME. 200
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riiba/to

m -*—g= #• H S^rp g p P i f g ?
'

p i r
1
'-

p j ûV7t^
lors, saLsis.santiiionar.cTiefc, Je fais fiuser en mil.le traits Ma plus bril-lan.te than.son

ZORIKA (à part)

P F P F^ p y
Rien au mon _ de

rMir-; lentement

:z

ne re _ tient Le_

,tef

vrai tzi . ea—

-

-fa-

ne!

PP mm É ss -a
ME. 2no
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Alleg'ro
CMalçré ;>a résistance Jozsi oblige Zorika a danser la Czàrdà

Jj^JJ"& JZfZJ t^rtï
l i r

f

r
* . j^

-Sia ^ fe^**
* * ^ « »^^ péh^ss

\

î±zs * * * I •

tr

J J' JJf ^ ^^
*''* *J.-

S çj ^ piipi PPW ^p 35 n

t3
>«_*_

fcfc s *•

p i£ i r
r

r

/=
fi

sP» P #

» use
xrri rxr g

^ n fi'flfl
/ /= molto cresc. f:m à ÉIÉf%

M.E. 2 00
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ZORIKA .—

^

i A * m -Qf fer r i

p W JiJ i in p *
t v r msa

Fils_ dp (zi.ga .ne, I . ci, là. il va. vient, Rien au monde ne re. tient

^u- Q, r p rj r i

p p r JlJ J
' M ç ' i ^m

Fils de tzi.ga .ne, I . ci. là. Je vais, viens, Rien au monde ne re - tient

r> st\
Allegro

SE mÉ
Le.

iè
vrai tzi . ga ne!

Le

§S^#

vrai tzi . ga ne!_

^P ^P ^^O C

Im
r>

m r\

#^ ^ o /C\

If=r EEEE3E

•T: ,i

5 P

.#•

/CN

^r ^ ff

m $

ME. 200



106 N° 7 . Marche Tzigane
(ZORIKA, JÔZSI, MIHALY, CHŒUR'

MI HALY: « Voici déjà ta tribu. )>

Par la véranda entrent les musicicus tziganes, de la tribu de Jozsi, avec leurs instruments. Les garçons et les filles

du village les suivent, en costume de fête. Les mouchoirs flottent, les chapeaux volent, etc.

Tempo di marcia

Sop. Alt m^pm wm
En . fin Joz . si,

Tén.

en . fin Joz. Te voi ci! Dis nous

Q I
Tén.

fflI

vi . te.

Ss*PP
En . fin Joz . si. en . fin Joz. si,

m v $v f MHH
Te voi

m
Dis nous

m

vi . te.

M. E. 200
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î Q i

M- ¥^W^ PPÉ te

#P
dis nous donc Ce que tu de vins, ô roi du VI.

=-f r^rrm*ïmTJ

dis nous

^^pF
donc

-s

—

Ce que tu de

f BM
vins, ô roi du VI -0

ÉÊ

P ^Ï==P
Ion, Pen . dant ces deux ans si longs!

r

as
Ion. Pen . dant

r r

ces deux

—

ans si

IPÊ

longs!

p pi
p p

J'
i J^p

^»S rrr^ ^ss ^" [F

Tout en par cou rant le vas. te mon . de,

fe^ip S S*^
Tu as cueil li l'amour des bru. nés et des

m$ ^^f^ ±
Tout en par cou . rant le vas. te mon . de,m g y h^n £?'

Tu as cueil li l'amour des bru. nés et des

^^S

«# te

5e
te

siUtUnilEJlLI LJ

!> '

j f If f f U f h f

M.E. 200
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fem Iû^Tĵ ^^ ^ ^^5 E j a i
p

blon - des. Oui, oui, oui. et tu nous re viens, cœur ton. jouis vide et gous . set

=P^ ^^ £ 1). i h hm ip g i g l
p

blon . des Oui, oui, oui, et tu nous re - viens, coeur ton .jours vide et gous. set

r m r ^m
f f

!|

F "Fa pipiÈ
et

PPÉ «=

tu viens, cœur ton .jours vi

r g J
e=£«a *fEÊ

m * tpfl *

—

» i j h
1—r *^F

g^ I p "p *P M? ^s i J - a s*mm j
j] é p

#
plein. Pour me . ner

é J' § i
gai.ment no. tre

É
ronde, A qui man^ ^S

quait tes re

1 1 a
frains'

^
£ #1

plein. Pour me _ ner

-te-
'

gaî.ment no . tre ronde. A qui man

nJ ;ti
1 1

M I F MM quait tes re

SPP^p
frains!

g

P &È tffc

*^F

^W g*

TRIO
JOZSI 'plaisantant à Z.uika)

^m p p M p
^r^

Ton _ tes, oui tou . tes,
MIHALY

Vien . nent sur ma rou.te.

I r f M F p M
Tou . tes,

Sop. Alt

a'em . près. sent, oui tou . tes, Sur sa rou . te.

mmm^m l- m Mgr
Nous, nous près, sons

TRIO
tou .tes Le long de ta rou . te,

in s > n ? pp m̂p-^ ^
M.E. 200
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É i J> I I 1 I J^

Pour sa . voir quel peut - être au . jour . d'hui mon

•i « r g j m i g f j^^
'

goûl !

Pour sa _ voir quel peut - être au . jour . dirai son

J'- i' I Jm É ^ goût. . Se

S^1»
Fais nous sa . voir

I j I

quel est au . jour d'hui tonS ^É
goût

'

*=&
r~w

p£
^

F «P

|"
F- j P frl ^g i i rn f i

Est-ce u . ne co . quet.te Que mon re . gard guet.te,s 1 i g f 1 ff «f-ff
rait - ce u ne co . quet . te que son re . gard guet . te,

m f
;

\ mh P )M 'M
Est-ce u _ ne co . quet.te Que ton re. gard guet.te,

pipPUÉ
S il ÉEï ï

(Jôzsi se dégage et revient à Zorika)

en
^Jozsi Se dégage et

r ^ f f i f f f
É=É

Ou quel . que ti

"p F g

mi . de ten . dron D'en.tre

f F F f I P

vous !

—s

Ou quel . qu ti . mi . de ten . dron,

t P t p p ii» r m Ji

Dis le

lÉÊÉi

nous !

Ou quel . que ti mi . de ten . dron, Dis le^ &:iî=^
ggs m

M.E. 200



110 Plus larg-e
ZORTKA rit.

^ /T\

i ^S ^=f£
r\

PP^? ï 1Quand tu vi _ o . lo . nés, Nos cœurs. à u . nisson. fris

S PPgP
son. nent!

S»

Quand je vi . o ne. Les cœurs, à lu . nisson. fris

^i:f r
i

r i; m m \

T

son. nent!

Quand tu vi . o

Sop. Alt

lo . nés, Nos cœurs, à lu . nisson,

rit.

fris
r>"

m à
son. nent!

m
Quand tu

Tén.

lo . nés, Nos cœurs. lu - nisson fris
r\'

à
son. nent!

t Sm m ^
Quand tu lo . nés. Nos cœurs. à fu . nisson, fris

Ê=§= ^mê m
son. nent!

«

Plus larg-e

i %
rit.

et

^

é

£> r>

i
F

» m m r 1
1 T

4=
^ n\

a tempo^^ iiJ- i M m i ë«=* ^^
fc

Nous riof . frons qu'à toi seul d'é.chan . ger Ta chanson contre un bai . ser!

1 p jii iiJ-
I I J- B J P?

Et l'-on offre, à

ai r" p i ^

moi seul, d'é .chan . ger Ma chanson contre un bai . ser!

i

? r
i p r i gî

#P
Et l'on offre, à
a tempo

toi seul. d'é.chan. ger chanson contre un bai . ser!

$ m p ^^ t*p s
Nous n'ofÉ» frons qu'à toi seul d'é.chan

I

ger Ta chanson contre un bai

fe^ &=Sm
Et l'onS offre à

Et
toi seul d'é.chan . ger Ta

'm
chanson

m
contre un bai . ser

m
a tempo —

.

il
"

**
f* iI Ftm £JLÉÉPË

/>

m^=^ :

p *
ivr.K 2no



/

i

> - m i ï^ip? m
m

p?
En . fin, Joz . si.

P' F-"'i(i>"(!

en _ fin Joz . si, Tp voim Dis nous

En . fin, Joz . si. en . fin Joz. si. Tp voi Dis nous

Se r pm ^^ feEEEEEÊ

£
r
#r r f r r'r

*
ffrrrfrf te^

/
m

1 's r '

ij
j j

Presto
(Tons ensemble, client: Eljen!)

* F

M. E. 200
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MIHA.LY: « A vous le premier tokay!

N°7^s
. Sortie

(.CHŒUR)

Tempo di Marcia

£=àm àÉÊW
Nous nous pressons toutes Le long de ta route,

fcg=

m
Tempo di Marcia^ -^ nr-r-=*=l.

$ É J^J ^^ P pHplE ï
quel est au. jour.Fais-nous sa .voir d'hui ton goût '. Est-ce u.ne co quette

m

#1^1 ^m m mmni T ^

s * i3É ^*^^
M.E. 20



113

? m dbÉémm PSÉà ir
Que ton re.gard guette Ou quelque ti mi.de ten.dron, dis-le

m

au m m& ^m M
t^t

m $¥ ¥

$
de plus en plus étouffé rit.

m éhê
? 9 n

^
Quand- tu vi . o Nos cœurs, a l'u fris

r\

ï i

son.nent,

inv.

lo . neQuand tu

Œ|É
VI . Nos cœur; a 1 u msson, fris

r\

m ê
son.nent.

£> es

ÊP
d̂e plus en plus étouffé rit.

^ ^ /O

r 1E 9-m i I
f

iP
p

§^;
ei ^ e

#Hti=

a tempo à peine perceptible
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ZORIKA: ii la femme d'un bohémien! »

N°8.Lied
«ORIKA, JÔZSI, MIHALY)

Allegretto
Allegretto mod'"
ZORIKA

s 7\ î^=

1 En .tant ti .mi . de.

S En.fant ti . mi . de,

HÉ ^m ^^
-/ r

Ê 3©
.tffe!

§p#*> :
< ): a m^

I
•) Il ^ j> a g i

j'^ È«£
Fraîche et can . di

Fraîche et can . di

de, Je vi.vais sans a . mour En mon ri . ehe se . jour,

de, Je n'a.vais que l'a . mour En mon pau.vre se . jour.

3=E J J r fP_
n ,

j n
rw-ÇF? T

m ^W n
%w^^ m *^

^ es. wmp^n
De cent pa . ru
De cent pa . ru

res Mon cœur n'a.vait eu

res Mon cœur n'a.vait eu

re , Ce cœur
re, Ce cœur

me . pn
mé . pri

f
m $ m

f=

^ m m
j ^ l=hà J -^

p ? ES
-J .1

M. F. 200
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5È
fleurs se fer . maient. A
fleurs se fer . maient, A

l'heu . re noc . turne où la

l'heu . re noc . turne où la

ter

ter^ é^SS ±=^1 ^
re dor
re dor

££

à

œ_T pp

i mmm

* m £=^
.niait,

.mait,

I

Mon âme in . gé . nu

Mon à . me brû . lan
e, Cher . chait

te Trou . vait

le bon . heur
le bon . heur,

m i s-i

En
Le

r w*r
3

f

m ê

# ^ Si wmws t h
P V I P 5

haut, dans la nu - e, En bas, près

seul qui me ten.te, Sur un au

des fleurs. Que veux -tu, fil . let . te, Au
tre cœur. Qu'est - il donc, fil . let - te, Sous

^=a B=m pp fir^
p ï ^h

ë^
r f''Mr J»4> J j^lj ^ §1! a**

bleu fir.ma- ment? Quels mois, aux fleu . ret . tes. Vas - tu chu.cko . tant?

le fir.ma. ment? Qu'ain.si tu sou . hai . tes Sans cesse, en tout temps?

3 ÎÉEfE
=fc

1S

Œg 4
» V 4-

\fé

M.E. 200
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Valse moderato
FF^ r hciff r ^ ^—

s

4 C

Don
Don

nez.

ne

donnez-moi,chers a - niants. Don
ilon.ne-moi.cher a . mant. Don

nez

ne

# #«p Çî1

'Mî I F * I i
"/

i tt
F

g g | FP
1 g pp py r i r ^ p r p p

tout le fir . ma . ment, Don
tout le fir . ma . ment, Don

nez-moi tou.tes les fleurs,

ne moi tou.tes les fleurs,

Et mille au.tres splen.

^ fi i è à i mm
m i f̂

-«/

PPP a p *=#^
h Ji ë J' 1 1 i

0—ft È£SÈ ^ E

deurs Que peut renfermer un seul bai . ser! Ah!

^m sm m
tout mon être angois

&^Bm i

ÏWX¥ m i=à
if FF mf
*£

i É fHÉÉa
r rrr

|É r- i y p r p J - Ti^ p p p r p ip
se

e^
Veut mourir en.la . ce; Quepuis-je fai.re si. non: ai . mer!

o|
1

1 T '

^

* i^^jp:f

sp p^£ P P* ÉÉ§É

M.E.200



117

Allegretto
tZorika danse à petits- pas une danse roumaine)

1 -w

&Y^££ te
• g m f m I m m —

g

=-6£f-fcf
J

T

S
«- -» * 4* i

Valse moderato
ZORIKA

g r pSElE È H r m
Ah! tout mon être an.gois . se Veut mourir en . la .

I
y'

i
»

* #m ÊÊÈ wm t %

n\ rit -

iCv. ^N

f> p P F F
E
g
EEEFf EE=

- ce; Que puis -je fai . re si non:

r\

ai mer

aSE ^3^^ a:
-C\

rit.S mm à
c\

f= e 3SE

H.E.200



118

Valse moderato
MIHALY (s'est emparé de la guitare, il chante, et joue .)

m m^
don.ne lui, cher a . mant,Don . _ .ne,

(Jozsi et Zorika dansent)

dâ i ^TT-TiL i ^ Don .

i il
t; r cj

gv-

r
m

"f

¥ m 4
j

' J. a

«¥?;§ EÉfâ I^ g k I

[

; l

s i-i
tout le fir . ma . ment Don

à=A&m
- ne lui tou . tes les

ï^H* ^W^ ^ ^
»/

55FX§ ï

§^ ^ r r r p #M' M F
s

fleurs Et mille au . très splen.deurs

^
îrr'f

leurs

i i i^^
Que peut ren.fer.mer un

rs C-T r L/
P^5=

ZORIKA

F g T g aS
Ah!

JOZSI
tout mon être an.e-ois .

i g r gSe

§

Ah!

m
tout son être an.gois.

:> i< r r f&
seul

SSe

bai

^ à
Ah! tout son être an.s-ois.

"f
B
**ï?3S ¥

M. F. 200
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IËE ip p r f p

/C\ rit.

i p m i p

Veut mourir en . la . ce,

p p r p
B «j

Que puis-je fai . re, si

ËE P p P l' F F

S
se

£
Veut mourir en . la . ce, Que peut-un fai.re, si

r\
m m I 1 P FSe !£ £

. se

I

Veut mourir en . la . ce, Que peut-on fai. re, si

r\

SEEZ
ï 1 a J J 3

f:

S
rit.

f
i f IS

(3
•

Valse vivace

Se (9-=-

non

P
ai

a •

mer :

S
ai

Ê m mEE
non ai

a •

mer!

Valse vivace

y^&- m SŒ2=îg: 9-=-

/ « i^s

yV^
i

« 1^^
f 1^ =¥

or

*=# PW P*S EÉEEÈBE

M.K.200
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N°9. Duo
(lilia, kajetan)

LILIA: t(A la bonne heure!)

Tempo di Polka

I
h è- « f P » * 7 7 E^ !y z b jg^ » * • ?

-#— —*-

5 énl Égs a
7 I 7 | 3^E

(j. Un peu plus lent
* LILIA .

p F
-S

1 1 g r. i

Jl ^Êk iJ'f J
.

1
1 ^^

1. Mon pe.tit ma . ri, suis moi
2. Je me dé . io . bais da.bord

Sans me de.man - derpounquoi,

Di . saut: Monsieur, c'est trop fort!

A meplai . re

Si vous re . ve

M. h:, zoo
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IL-J^ g g J> ^^Htfr+T
tou - joursprêt,Mon cher pe - tit pou . let!

nés en.cor Je vous met .irai de . hors!

KAJETAN

È £-f^t^ 7-
Ah! je n'ai d'yeux que pour toi

Puis tu ne di . sais plus rien,

PU m jTji p^ CL
..-

T_

S ^-f3 ^W PHI
fJ
^ ë *E^

-^ j i'j-i 1 1
j'ii i m g j') i j> m i 1 1 1 J>

A qui j'ai don

Ou cri-ais; bis!

né ma foi, A ta sui . te je me coule, pe . ti . te pou

au re.frain. Ah! combien de fois, combien, Nous man.quà _ mes le

4^ nu m m ipf ^ëë

m *J j& f
nn mm

i •< v i

g'
g m 1 " i m J) b^

Voi . ci bien_tût plu^- de trois an- Que du - re no . tre lu . ne!...

A Ro . me le pre . mier ar.rêt Pour mettre unfils au mon . de...

t >c

. pou.Qe.)

train!

Pour

Re

f^-n- * * * t ^m &ï=^
»>f

S êSêÉê m •^0** JE -7—é

X^ ^
7

ME. 200
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Êj 7 g

i s, s
» ' gj -y4" te^£

Et

Trois

^ i ; r^^
uous

. pos..

*

ja.mais de

et puis bien

mau.vais temps Ni

tût a - près Le

d'heu . res im . por . tu

tri . o va . "a . bon

fun
nés...

de...

wmm
3

rit

t=A
w

£ *
^=^

r-

I b ?•
? ; M M m i

Jl Jlj i i

J m
par deux fois il fut bé . ni Notre heu . reux ma . ri . a . g-e

c'est un nombre é . vi - denument.Mais lors . que l'a . mour stod - de...

I m

R^ mm
Un
Et

t—t^U
"tj a tempo

m
\J cJ

É#m t

5 ^-

É É3±
1.2. Me .

g Ji Ji É^s*3 J ? I P m m ' r
fils, u . ne fille

que re . fleu . i it

f

au mé . najre, Et

le prin.temps, Peut

ce n'est pas en

on res - ter les

cor fi . ni...

bras bal . lants?

ME.200
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nu, mi . non, mi . gnon Gen . til pe . tit pou . pon... Me _ nu, mi . nou, mi. gnon Pou

/C\

pon:

r\

pon!

Éa=i m
± ± An

1 7 y^£

mf a tempo

^m pm ^v-

r>

"Valse moderato
*= P^î S

Prou . ve. prou . ve, mon tré . sor, Que Ton s'aime en . cor.

£3=^- ^i=^g= ï-é -
Prou . ve, prou . ve,

A'alse moderato
mon tré . sor, Que l'on s'aime en . cor...

pm Wf
t- m m

f WWf
pi !

9 ? u -è-

âfc=jE^£ ^ S ^^ ^ ^s ^
r- r- r-

M.E.200
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Sans ja . mais_ te las . ser Vieil- _ nïeni-bras . ser

P^ rj

Sans ja . mais te las . ser Viens m'em_bras . sei!

^^i t =s2C

7*» tr -9-

i

~~& &-#-

^^m ^ s
T^^"

3=P=^^

f- r

#
Mo - quons nous de ces gens ci, N'a . yons pas de hon

iec

te,

6. ^

ê

Mo - quons nous de ces g-ens ci, N'a _ yons pas de lion

ï L i
T

i

f

te,

1S f ^^
i^

«/

^ î i feà m
f??
^g^ F r

É
r-iY.

g J I f'

#n
Si quel . qu'un est mieux ser . vi,

vit.

Eh! bien, qu'il le mon tre!

..a-• W- 3E

Si quel . qu'un est mieux ser . vi, Eh! bien, qu'il le mon

i Pi

tre!

*^W -9- 3

^^S ^&
\

\PP

s _. _: ^ = *f
r-i'f.^ fc

1
£3E

r -ch-

M.E.200
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DANSE

iTï ï .

* _i
P I s s ÉÉ <Ti^T ?

^^ 1 ï^swF^

^t^T ^m é±
r

tt^*
f

LILI A rit.
(ils sortf ni »

P g

Si quel . qu'un
KAJETAN

est mieux ser - vi, Eh! bien, qu'il le

J J i
r

Am
Si quel . qu'un est mieux ser . vi.

I I

Eh! bien, qu'il le

6 Jfe S J»
'

i- LJI.

1 f 3 S^FF1=îf g &<a
f f

T=b¥ l=f£ ^ ^5^
/rit.

y=§
i
^^

19-.

Fin *

EËEË
mon tre!

*f=Ê r * i

i
II ê

i"i?i

f=fc£
~ ***
^/ V g

^ «Œ "-*

.# /

^. -i r j É3=È -7 ff 7 7 7 7 7.^3
M.E.200
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DRAGOTIN: ((Lequel?»

Allegretto

N°10.Duo
(ARANY, DRAGOTIN)

ARANY

tt i 5 ? JMÀjiJï £
,0

-6-É=Œ
Pff

éi^
fsf 7

V 7

PE^Pmm<f*

Ce mo_yen de plai.re,

JT\
mm
m
f

A J^^
i r-^r ^U'^^r g ip^f^ ^^ F

très an.ti . que, Far malheur n'a qu'un temps-. On ne le saluait mettre en pra.ti . que

mmm -J Jirn feà^ g^^ rLN J.

ii-à été*»» ; J J J EE^
f^r

#m PE ^— S E J 7

E . ter.nel. le . nient!.
DRAGOTIN

? •/

j m nÉg g p i

p p p
^ j' <:?e=5

Ce se . rait, ma.da . me, cru - au. té, Que de ne pasmele ci.

mmk pW p^m
Zf-^ï

m^
r̂ f

? 7* )|^^ in j^ 1 1

1

Mais à lim-pos.si . ble Ion . pré.tend Que nul nestte.nu ce.pen.dant!

3EE5E

ter.

M.E. 200
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ê FS= ^
Ah!

rit.

^m

p M r m r S
ne me fai . tes

rit.
^p
=83==

^^f
pas lan.guir.

^ •/

^=3
p

F
^ fci ^

a tempo ARANY

j g ]-,

rit. O E .

^EH
g 1 p 1 1 j i^ ¥^

a tempo

^g gp
Com - nient pour, rai - je

irit.

vous ser.vir.''

ÉHÉv.d V

'"/ P
C\

@a ^ B
$

Valse

wm4 g m
I a

. eou.tez chan .ter cet. te mé . lo . di . e, Com.pre.nez ce quel. le dit;

I Émm* 3=s p^ p£

^%rr^f ÉÉ ÉÉ IÉÊ i i M ^§é

P J
1

[' #m é
r * f * J r '

-

Pour ra . ni.mer en nous la vi . e, El . le vient droit du Pa . ra

J—

J

mfc^ ^ s 5^ *

¥
m m £^. É ÉÉ n

&-0 ^0 m ist
ÏE*

r-

M.E. 200
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ÉÉ J ^ms-*-

disl. Ca . res. saute et chaude, el . le s'in ? ) . mi

*
m j j j j-^i

p m m m m
rit.S •

#
Dans les cœurs les plus fev . mes,

$

Vous l'a.vez de' . jà sans doute

rit.*=* f^^
£ £g r
r r m à M m j^il

â
large O rit.

r ir r ra3&5 ^p
<&-=-

ten . du . e. Dans le temps que vous ai . niiez! L'aonour

É wm large

El wm
m m M & o

É
p rit.

3EEE
f

Valse moderato ^
seul rend la jeu . nés se, L'amour seul rend la vi . gueur,

ms^m s
Quand son souf . fie nous ca . res se II re . don . ble notre ar -

io- SêTê"
73p-

«^

^^ «f2 «P « m *^* ^^

M.E. 200
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rit.

. vre Et fiou _ ter tadeur!

.

Sans l'a. mour quel coeur peut vi

# £ * ? «

#prit.Œ^
Comme un vin gé . né - reux ton bai . ser nous en . i . vre, A

Me g i g g g g g g j a

J I I S
mour
> Allegretto

^* H^:8± £± ^=T=S
fpf ?^par

mmLL i *+ *»-

*
jrpr PFÏEEÈ ±=±

DRAGOTIN

M.R Sun
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f\ X\ rt. i> I

* * 7 i fe 1 j É r §ë 1 H^^^^
Le cas est vraiment iu .. té . ressant.Mais j'ai.me_raisvoirqnelque preu . ve

l 7 ï JE

Al

i ^^ ±^
î^=pf

s=*

^

* m • f^f1

r

#MUUl4
j^ r p

i V' i i i i
- lons.met.tez moi vite à l'é.preu . ve, Vos or.dres, je les at . tends

\-F£7S LU 3 P

S ^u A t^ êiê=É ip^ê
ARANY

m
rit.

5^5 ^*_ -A

LlJUf
En - la . cez moi vi . ri . le .ment!

rit- »'.

>»f

^^ 7
1 i s ^r

j j l i ^

'

yr-fl ?"ry^
^'#

Ser . rez ma tail . le ten.dre.ment!

DRAGOTIN /7\

4 I 7=^ 4

a tempo
J'é

^^ rit.

ir=J *r * 7

«if

m ë ff

/C\

^^
(i)

•PAranj peut chanter à la place de Drafotin le thème qui suit, elle dit alors: Ecoutez chanter. . . . Comprenez
M.Ë. 2 00
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Valse

m r r if i

r
4 é » *=±à

. cou.te ehan.ter cet.te mé . lo . di . e, Je comprends ce qu'elle dit: Tri

I 4 m r ^
&B ÉÉ m <&& M. m

i êê*Tf-4^

le
n* J

r ir-^^== œ F=F*
. ver.ser, en val.sant.la vie C'est con. naître le Pa . ra.dis! Pour^ t^J-PB s#^=^f «e «ET ?

^Pf## ti^£= êê #•£«£ iâ 3E^ *UUL J-J-

m
r

pm r r r i

r
' ¥3=ÈjÊ» , »

que la vieil. les.se s'en, fui . e II suf . fit de tour. ner à trois temps, Et

y^J~^~J ¥=•

P

'M-idi. m m ÉÉmm ié éé
î

rs
rit.^

rit. lai'^e /T\
L'amour

P^ ^F#
thezlesplus vieilles tou. pi . es Tu per. sis.tes à jamais,Prin-temps!

jg." ~^ ^-^ largerit. ^ É^ S J^à M '-

ïï£
p

appg m m ià
iC\

rit.

^ il r-rn
i

M.E. 200
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"Valse moderato

=*EEÉ g^ g d
-®-^

seul rend la jeu . nés . . se, L'amour seul rend la vi.gueur, Quand son

j j g i T

?

^
i r

*

i j u
Valse moderato L'a . mour, l'a . mour!

m J
i j mp

. mour quel cœur peut vi . . vre Etgoù.ter ta joie, ô jour? .Comme un

* ^^
mour quel cœur peut vi . . vre Et gou _ ter ta joie, o jour? .Comme un

ME. 200
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-1tt-#W—0 ^ p i r r *^s 3EE£

vin gé . né. reuxton bai .ser nous en . i.vre, A . mour, muur!

$ m 5SE?*? r
r
r

*——

*

vin gé. né. reuxton bai. ser nous en . i.vre, A. mour,
animato - - _ _

DANSE
Valse moderato

& *1

*m* é

mt=t
¥

rit.

ê
%=^&

ftjgjg «
^& i

im«(2
2>P^ mt=t

w f j

M.E.200
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JOZSI:»Qui sait?...»

N° 11 . Duo
araxy,j6zsh

PIANO
ou

CYMBALUM

&
e-

Assez lent
ARANY librement

TTTJ h J. ijuj Jiji J-
i ;\.h 1 1 É 1 1 i#

1. Dé - jà l'é . té s'en va. L'hi.ron.del . le, là - bas, Vo.le vers des cieuxPlus jo.yeux

® 3. Ah! j'i.rai dès ce soir. Au pro.fond du bois noir, Sa.vou . rer la chau.de sen.teur

Assez lent
| M iTsÉAssez lent

^m"^m
«a

tempo ^
(H- ^ Mg ^

r ' 'M Jl ^aê s
Et plus bleus!

De la fleur!

tempo a

Mais, pour.tant, je sais bien

A - vant que soit dé . funt

Qu'au fond du bois loin-tain

Son a . mou.reiix par.fum.

jjjjj
J

J j hj)l|J ~ i és

sœ
? »/

fl?= :

SE
C\ tempo ^

a ^^
Fleu . rit

J'en se

un ro . sier mer
rai Vlieu - reux ma

veil . leux

rau . deur.

V*) Le second couplet peut être parlé sur la musique

M.E.300
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Pressez
jozsi m_

n \>p séët- ^mt^
t
Pourrais-je cueiLlir La ro . se

A . fin de cueiLlir La ro . se

Si je m'en al-lais,

Oui, je m'en i . rai
Pressez

Seul, dans la i'o . rèt,

Vers le clair ro. sier

g§|M ^m

rail.^^ 5:

r\ teinpo

5 ]) ï ES£ee5
i V 1 S^

qui vient d'y fleu. rir?

qui vient d'y fleu. rir!

Dé . jà l'é . té s'en va,

Ah! j'i. rai, dès ce soir,

tempo

L'hi.ron.del . le, là -bas,

Au pro.fond du bois noir,

i- J> B

r\ r\^ m j' j

Vo le vers des cieux plus jo . yeux Et plus bleus!

Sa - vou . rer la chau - de sen . teur De la fleur!

5fem
/T\

w
ss

ffi
o\ ^^

É
Un peu plus vite
ARANY S MH^ Aiii l^PP Pf

Pour cueil - lir la ro.se, Dans le

Gracieux £ léger ^_

bois é.clo-se, Il faut que tu o . ses,

V \? ~ £ mm à S ^mf±L

*
' f

v 7
P <

i/ 7 7

mp# m s^pp
M.E.200
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**=
^ h J -

I a E r^t> ^^ ;è B
Des ce soir, Bri . sant ton.te chaîne. Ve _ nir, loin des plaines,

b* SM A. Qsy^ s=atft ayy i ¥r
e3

f* r^rT
sg P n

'•/

m £e=M ¥ Ww^ p^
rit. 4" ^

I
O

^ r r 1 7 ËËli ^ H*-^»

P=P=PP ^ys ^i^u\ /v '> y

Dans l'ombre des chè . nés Lourds et noirs.

jozsi '•

Là. là, sous la lu - ne pà . le,

i=r r 1

1

î

^ rit.

Là, là, sous la lu - ne pà . le,

r Bi Wmw^m
sœ ï* M I s ÏÎE

81S "P *-^-fî^
**

k reretenez tempo plus vite

r^F p

jl J 1s ^
Et par . rai les rà.les Des oi. seaux pà . nu Tu pour - ras en.co.re Cueil.lir,

±* ^^ s, lu pour - ras
Ensemble !a 29

. fois

r i

p p
^ -m j-^g r r i r r

Et par. mi les rà.les Desoi. seaux pà - mes,

p=à
Je m'en vais en.co.re Cueil.lir,
tempo

$ ^PPH f^n
f fm T*$a?-

3Œ §# ^ f
7 ff 7

PP
*7 K 7

&/&TJV
& é=é

;-^rf-^:
S3 *s* ¥ =: ?

Ê§ i
j'j'

i
jj'^ j

-* après chaque couplet
lût.

3~FJ~ t
ji'

à Vau.ro .re, La fleur qui dé. co . re Le ro.sier! Le ro . sier !

te . | | |
JTJE^ f^F^EgssS

alau.ro.re. La fleur qui dé - co . re Le ro.sier! Le ro - sier 1

rit.

-tp- Arany. seule, la premitre fois M.E.200



137

N° 12. Duo
'ZOR1KA, JONEL)

ZORIKA:« Ah'.non.pas ça'.i

Allegro moderato

P^0 .̂

-J-' .hS^M "^-J^teH
r il Z%ff»r t f^mr 'crCirr g

:yr7-- J ^^ ^ggJB^Ui. 33=

r

^=mtsJi agj^ -ffrBJS5 i u*• « ff r- r
r
n

r*«~

2?

tf—

^

#

^J^^^ #ÉÉ 4J
-^i § ~i J ^ '

àsg.

m vmm «rEf m p«r *bW

g^
35

S ÊÏÊÉ
'ksM&^m i m

î
5

JgEjB
=*§=

^
zoz

Coupure facultative pour les 1 1 1 .iiit-s jusqu'au signe-*W"

M.E.2 00

t>TT-
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Alleg-retto moderato

zorika Mais c'est le chant d'autrefois.... le chant de Jonel ....lorsqu'il m'apportait des

roses. ...(elle écoute encore) Pourquoi joue-t-il cela ? Jonel!... Jonel!... Qu'est devenue
ta Zorika? Combien de jours, combien d'années s'écoulèrent depuis?... Il me semble

J Û M il
£

1m 3
j si j_n t%

que je rêve.

S=tm
vv

t^£ ±m
r '9,

±=k m ^à 1 m m
PP r

a

^ r-

&
ZORIKA ( parlé, sursautant)

3=^F
? g 1 f 9

*Yr

JONEL (derrière la scène)
et.te voix

.

C'est é - traii-ge.

^m a m m^
Lais . se ton cœur pour moi s'entr'ou - vrir. Et tu vas, tou

m #

te,

^=4 m
mfS p

%

ffz:
77

(Elle se passe la main sur le front avec une angoisse croissante)

(Elle court vers la porte de gauche, Elle attend, anxieuse)

3=r Cl fit r>PPP
On durait la voix de Jo.nel

frHJ-jr* mk ^^ ^
te . pa. nou - ir. Ah! prends ces ro . ses,

t m
re . veuse en

.

¥^-fr^^

^ "if

m:

M.E.200
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(à mi voix comme un murmure)

P P F P P P
Oui.c'est la voix de Jo . nel.

r f m J—

g

;

fant, Pour que l'E - té succède au prin - temps!

$
S mM ÏÏ-*-^i

p

SI
«/

i=m.2:

(La porte s'ouvre, Jonel paraît) (à sa vue, Zorika recule frissonnante)

Qui es -tu?

Moderato
JOKEL (reffardant fixement Z f i-i k

^=£ ËE3= t ^E£
r pp r rêê wp

Qui je suis, qui je suis? Je suis l'amournie-pii . se Dontl'i.

£ te
y fc" r lEEEj i fe

te *P
^

s^ ^==É _S_

3
nr
S

ÉÉ tT-JT^l-:i. 1
r r

J
i P £

ma.ge te pour, suit.- Je suis la fi _ dé _ 11 . té Que sans hou . te tu tra . his. Ver?

M.E.200
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!< r ^PPP¥ SES
r m r r ^E

Tu ne peux me chas . ser, mon in. fi.dèle a - man - re!

*
d* 8

a^ ^^^
^

S a
îéBe f=^S

à
"Valse moderato

Z a rgeK
Ẑo - ri.ka, Zo . ri.ka, re.viens à mo

Tempo rubato _ _ _

** * lis f f fk^fff I^EeeE f=É

Re.viens au fo - yer pai

* fi £
tJ=l

JO largr

wm0m m£w ^m ^^^
as^

'-^ ^^ux^g
Thr-^-j

pe . titc à . me sen . si ble! Zo . ri - ka, tu ne trou.

M E. aon
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W-T7 *s=

ve.ras, i - ci, Qu'in.fi-dé . li . té, sou - ci.

m

a M^-t-gH-^-M M£»

Zo _ ri - kii

#- #- ^
'I I I

I

ï
i? "i/"

pH^rggm^pp s-
l '7

,

/' ">

r^fe
lors-qu'il en est temps en . cor, Fuis un cru - el re - mordsL

t- t Hl ,

at 1^SSE

S HÉÉ
£*

#p

P 01 É^PSE W^
Alleg-i'o

ZORIKA (avec entêtement)

^=v \ j)jïï' r g ? r ^
i

v fâp m ^P
Ton fo . yer! Tou - jours!— En. cor! Non.monbonheurest sans re

e

S -n;
Allegro

ââ
L. 'ï-

wjj ^_. i, %^ŒE^ft*-=—p~>-*

EFfff

S »>f .y

Sfe

r>

*ïMm
mords !

.1 ONEL (insistant et lui prenant la main)

^e^Éfe =£=3 ±=àï

^]r-fh\wk^^
Mais cet hom . me, il ne t'ai.nie pas,

r-
1 h b

S jULJ. •y
. .y

&fr1 | tjf^f
.y > 5

t-fff Pf
o

ME 200
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Moderato

Hh j I J ^ v—Jr J- —
ia J î

/CNs
Et le mal . heur suit tout ses pas!

é
(O

jr3 jggn j"3^3j?t3

(Z'trika s'écarte de Jonel )

Alleg*i*o

m i^## g F g F2 :

*±f^ï

Moderato
ZORIKA

se . rail vrai?

fr\
ji J'

f p l_f__]_f_L_L * > 1 S
C'est ce . lui - là seul que j'ai- me Que je

*S 3E

?
i^p

f
M.E. 200
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Alleg-ro

(Le violon de Jozsi résonne. Zorika fait machinalement quelques pas vers la porte, comme iiuineihlcment attirée de ce côté)

tf~

Ffl-Sm <tr~^i S m• -i-s-

Ég^^ 3EE2È -H-
b"#

Andante
JONEL (derrière la Scène)

» m m F LgJ M f £H j ip nj_ V
Zo . ri . ka . Zo . ri . ka , re.viens à moi,

Violon solo . derrière la Scène
Reviens au i'o.yer pai.si

Â *r0.fr

ble;

Andante

*«?= iUJMS
ppp.^ -13-

£ K

MF 2 00
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sV^rT-^»JjJU& É 1 1 1 ; É J

On cher.che le bonheurbienloin.parfois, pe.tite à . me sen - si . ble!

j é h p f p f n » j-
i mm \ \ % i

Zo . ri . ka, tu ne trou.ve . rai. i . ci, Qu'in. fi . dé . li . té. sou. ci !

si? t

tfyïïrrpppppp ^^-
Zo . ri . ka, lors-qu'il en est temps en. cor, Fuis un cru.el re. mords!

m.e. aoo
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un peu plus vite

É m-p

sSE
Andaiite
JONEL (très loin)

f>\
? ? ? r f r Nsp^
Zo - ri - ka, lors . qu'il en est temps en . cor,

Anliante

S
# #

i i i I £ 5
-H-

g
PPPP

fi

S

É
rit. Moderato

^=^? 33Z
^

Se£ ^
Fuis un cru . el re . mords!

M F, 2 00



146

Sortie de Zorika

N"13. Final II

SCENE, ENTREE, SCENE & CZARDAS

iZORIKA, ARAXY, LILIÀ, JOKEL, JOZSI, KAJETAN, DRAGOTIN, MIHALY, CHŒUR)

Allegro MIHALY (tapant dans ses mains)

W3^
ATouvra-ge!

*=3Fl^t gfpg
J5"'if

S ^
j g gp IP

[!

y p
EEr£? 3=E2

Du coura.ge! Ne per.dons pas un instant! Vi . te, vi . te,

è* r t~UijtfTZ&mçn3m

m fi f\ ir^fÊ g wmw
(aux tziganes)

m g . p r ife i=g£p n *. Fft£ P l

;

g 1 1 p p P I P p P P
M

Pour que tout soit prêta temps. Vous, tziga. nés, prenez pla- ce, Et sa.ns que vos

âm '' y t
i

p- pP
p i' r J

—

ip
-

r? | ^P
bras selas.sent, Mar . te. lez vos plus beaux airs; On vousles paie, ra très cher!

n aijS

ff=^ «
M.E. 200



impu
1*7

El.jen.Mihàly,

É^£
El . jen! Nous raclerons

P
- P P P

ferme !

m
P-5P ^ lr

ÉLjen,MLhâly,

^^ ^
El . jen'

w ^^
w p E

El.jen.Mihàly,

î

F.l jeu! Nous raclerons

p
1-^-^-

ferme ! El.jen/MLhâly, El jen!

PPfef ^
s. #j^ff^^SM^-r §ï^ ^î'f i

S
I; r p

MIHALY (aux servantes)

gpz rr pp i
I" ^m

ÉÉpf
Rien que du To . kay! On pa.ye!

*m
sans trêve et sans terme !

1»
P P P"

P
f 7

sans trêve et sans

_* m m • m,M-V g P P

terme !

É ËP feg ^S s s
i»

S ^ëH^NNii1

l '4 é

B t -p-jf r i r

(de la porte )

:?=3F^ ^
No . blés hô . tes, no ble vin! Tzi . ea . nés,

->•* r ro^ M ^^£E^ESP#^ ? =fc
vi - te l'ar. chet en main! Un ban nour. ri

3K ^-IJ 1 jl^ FF?

Pour la ton . te belle A.ra.ny!

CL-

T^TW m 3£^s
M.E. 200
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Les tziganes accordent leurs instruments) Tempo dl marcia I.Arany entre, suivie de ses invites)

Plu-* lent
ABAWY

y-trt *
[r ^ ' p v P p p

"

P r g p i p ppp i
J'ai toujours voulu trouver, Pourmes très chers in _ vLte's, Des dis.trac.ti.ons i.né.di.tes;

m Eâb
bf f ^

,- te f"/

W^\ +ï £
/
w

H ' 1 Ji4V ^
M.E.200
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j^^^xu^m

w r
r Çj_g

M-JrtM g p p g p p isijj

i

N'estrce pas piquant?

DRAGOTIN

Et nous servi . rons De témoins;

.hii.U^pf=^= i

-)

Oui.c'esttfes pi - quant !

MIHALY ul J^RTs w^$
Oui,c'est très piquant !

^^
|É

Oui.c'esttrespiquant!

TTJXHj"

s
Oui.c'esttrespiquant!

frjT^SE

M, E. 200
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I^Wp ï a
N'est-ce pas charmant? Des no

^Lj_ » Ji i,i^pir —i i

ces tzi

g

Ce se.ra charmant!

! P rf-BJELCS

#
Ce se.ra charmant !

ijàftfefe

P
Ce se.ra charmant !

hJiAJi É J

s
Ce se.ra charmant !

Il* « * W
FFFT^S

tel
g= h »

Fï S p J J.jjgr
^^

ira: ^ i ^^s

?E3
I i p p i r

7 J^HTP f p?
-ga . nés! Ah!ah!ah!ah! ah! Quellebelleinventi . on Des no . ces tzi.

M jtm a^JjjJJ^^i £1 3=^f ^m

^ *â
t# N-

§*dÉfy

V K 200
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f
|L

'' p r p jy m
"

Cou.tu.mes, cos.tu - mes, tout. Est si loin de no . tre goût !

fefrfr#&g?'ï |ip
l

p l

r
S

h! ah! ah! ah! ah! ah' ah! ah! ah! ah! ah! ah! ah! C'est un plaisir

m i M i m m
r me

fou! L'épouse est sans fleur d'o . ran . ge, C'est trop mal por

.

4
±*pp^ gfe

ji JJ- J J J J-j^Se £T^~" U^

M^
s f ! ê f i £

^ r
M. 0.

§8=3
pS CE i

«f j fcâg

k b r;

g F M H-N*VL

r

-

^ J^^ir
té! Pas d'anneaux que l'on é . chan . ge. C'est fu.ti . H - té!

MF 200
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[7 fr pf |7 M E 5
r^ffp
#

Pas de prê.tre qui dis . cou

~6

re, D'orgue et de plain chant.

ït

'as de ca . ril . Ion qui cou . re Au clo - cher do

a*

i^P̂
chant!

^
L éuouse est sans fleur d

j: Ju^'
i
r

I
kfc

f F H ff F

ran . ge. C'est trop mal por . té!

^ ii 1 r î ^
se

L' épouse est sans fleur d'i ran . ge. C'est trop mal por . t

ffffff ^*^PP f=f=

4
ifc ggsp^SP^J inA/^ï^.-

r
ï

kt
îiï

* ê& P
#SSE EE M rt

—^ ^i

M K. 200



f^^-r k̂

Pas d'an. neaux que l'on

fefeÈ FT^T
hL J.

153

S la^ fiz2

Pas d'an.neaux que l'on é . chan _ g-e. C'est fu _ ti . li

Allegro

I

L'istesso tempo
ARANYla Mihaly)

g J J ) J
Alleii'i'O

m m

Et l'heureux cou . pie?
MIHALY

1«5fiF ^3^^?

I
Iiistesso tempo

Il va ve

-J ^ J | J

nir...

Allegro

jfPPi SEi • * m w
">f^4 "f

^^
Iiistesso tempo

(11 ouvre la porte et appelle)

K.M.200
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'Entrée du cortèçe)

Tempo di marcia

s kb.

(Entrée de Jozsî et de Zorika >

retenez

!*
$

f , £ g î #*a**

5 l a i i 1 té
f

Sop. Plus large

SE

i Tén (avec etnnnemenO
'-*.

. ' Il - * ^3 E
7 fl&^ »^S*

SC'est J6 . zsi, c'est J6 - zsi,

55=t
Bass

quel. le surpri . se! Au ma.rLage il vient s'of.frir! Mais

f--5 <• i t mÉE
C'est Jô . zsi!

Plus large
m- ** -9-W--0-

quel.le sui-pri.se! J6 . zsi vient s'of.frir!

:. «
F^

*
*̂=2 ' - -3. *

ZORIKA (aperçoit son père, elle tressaille et court à lui i

n ^m
Mon

S

j
ix

r H r i ^ a FFF^ ^=?=
T r

où l'a-t-il pri . se L'é- pouse à son goût? El .le n'est pas tzi.gït . ne,non, du tout!

r m "^7 r—nf-m-fm i i y
L'é.pouse à son goût? El -le n'est pas tzi-ga . ne,non, du tout!

IlSuTOOLfir.iMi
" 5

Se

i^??:m f 1
' Fr1 -

=: ± d =:
2 3 i *

M. E. 200
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Allegro

^^T= £=£
pe _ re, mon pe - re!

DRAGOTIN (étonneS ^m £3e£ p£
Allegr-o

^m é i

Quelle est cette é.tran _ g-e.re?

é
stEf^a ^ff
V

^nrlTÏ.
Ê

M .sajfs c\

suppliante')

(Pendant ce temps Joz.si regarde fixement Arany qui s'est levée a son entrée et le fixe aussi)

'Zorika recule timidement en prenant sa tète dans ses mains)
Allegro

é g i
J ^ J éi

j=i

^

P̂PE

Moderato
ZORIKA tics accentué

E.M.200
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JOZSI (allant .

:

t Zorika'

\ g yj) i É r r~^~p r

7^^ j^ ' °
? r tt? jp r fe

!r F^

Sur cet . te ter . re Tous te condamnent A par.ta.ger dé.sormais le sort du tzi.g-a _ ne !

Si âid É
* ^ £ fê

m
s^ p^g i^a 3S#

I

» l

ff'S*JJ |

K=^

Allegretto ARANY (à Zorika I

j> j a I i r ^p^p
Al . Ions, tzi.ffa . ne, chan . te pour

*m fi m m m^m m m
(Zorika implore Jôzsi du regard)

JOZSI (ordonnant'

(pari

(Zorika jette autour d'elle des regarda intimidés, puis fixe Jôzsi qui frappe du pied,

ce qui la décide) f?\

E. M. 200
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Allegro moderato
ZORÏKA (elle chante d'une voix timide et mal assurée) m J» «h

l P M^T^JT .

En. faut ti . mi . de,

mm s>

FraLche can . di . de. Je

S

vi .vais sans a

fe^£W i-J ljm*

P 7 f g

7

3

IF ?

i nip^ ipip UT L^r

^ £
Jozsi.-Quoi? Chante
encor, ou gare à toi !

0\
s

g M r_r g prît

. mour En mon ri . ehe se . jour! Mais quand les ca li . ces des

l i

r ;Mf fm
<lavoi.\ étranglée parles larmes'

j i J>^F̂
fleurs se fer .niaient, A l'heu . re noc . turne ou la. Mon

JOZSl (toujous bas)

I
f>

|f? 3E3
Va va

i
-rl :E j i^ 1^ g

|ffi

-4
f§ B ff

r^^

s 3E± =*=•=

r ? M r ? ?
^ P ? ? i H ^^&

âme in. g-é _ nu _ e Cher . chait le bon .heur En haut, dans la nu . e, En bas

K.M. 200
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I
(parlé) All<?gTO (Zorika, a grandi1 peine, commence a danser.'mp p p

r.

près des fleurs!.-.

(parlé, comme plus haut'

i g Mis
Dan _ se!

Alleg-ro

(*) (Ses forces la trahissent»elle va pour tomber. Pour détourner l'attention, sur
un geste de Mihaly, les tziganes attaquent une Czàrdâs.)

m J I HÉ
* *

% S
£3

CZARDAS (dansée par Arany et les Chœurs'

Allegrro

^[j-crrr g sa *?P g Q^ pp
/

2illjl f I j^ * mm zaSz f^i =t^r

W&tms le cas où l'on terminerait VActe sur la Czârdds, remplacer le jeu de scène ci-dessus par le suivant.
(Tout en dansant, Zorika ne cesse d'observer Le manège d 'Arany et de Jozsï. Elle les voit échanger un baiser furtif, pousse un cri.et d'ins-

tinct appelle: Jonell Celui-ci paraît brusquement, et entraîne Zorika défaillante.)

M.E.200
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Allegro molto

^W I spWmm? w i9

ï î Fi
i *

* m
f
M-0-T7 ^

H ff

i i^ :

;

p

àfetf^ç; p ;F5E§E

g i i I p#P3!
RIDEAU facultatif *

i
F O ( Cloche der

-

Si

>:

! f
f

/T\
/f JfT //

/TN 53p?ïf
-?—V-

Moderato (avec mépris )

^~ Le S 1

? Acte peut .se terminer ic M.K. 200



IQù

A -fer* r > '-piLt ta
gli . se, tzi . ea . ne!

m (entêtée)

ç ç p 1 B M S»

y a

Et c'est jus . ti . ce

te^s^^et fcjp
^§T

ffiE?

» I

Hgv^
T5

Allegretto moderato

g I P F F F p |

i r-r g c p |
aux anneauxquon e .

#fefepïf=^
J'ai droit à la fleur d'o . ran . ge, Pour ma pu.re . té, Aux_ anneaux qu'on é

~

$frt i F r i * * r
i > r » i ? r m ? ^

Allegretto moderato

3£3&
r\

1 -z#i 4*

&-*-M k gï^?4 :;.:_ T o
(se redressant fièrement)

M.E.200



1G1

z^r^ trn=mÛ J i U m
pouse, et non De tzi . ga.ne fa.çon! Viens Jô . zsi!

£SE »

—

»
* • - -

^1 ET

i
«-*-

Allegro

p p F M l r r Bz=fe±i

Par un lien sa . cré so . yons ms.

m
i W ££ee B J p J i§p^

^ŵ^=^ & r
JÔZSI (avec une colère contenue)

3=ï-S 1=^
A l'é - gli . se? ^S Sff^t^3CT^m p

s
?

^
77 77

» -

J
L (fe 1 ? Jl^h r3-^Œ

Par le prè tre? Non, non! L'a

Êfc g * J *
\ i #= »^

»/

P S H-^t
Moderato

ME. 200



162

Allegro ( Il tire de sa ceinture un mouihoir de soie rouge) Moderato

MF. 200
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pressez

M.E.200
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(angoissée, suspendue à ses lèvres) Dis JÔZsi! Dis!

Allegretto moderato
ARANY( ironiquement à Zorika)

m M g g g i i

!

r—r g c p J'

Rê . ve à trop de con

^=N=g
r' p%4

C'est en vainque tu t'en . tê . tes, Ce gar.çonpru . dent

^^
B

Rê . ve a trop de con

•m j ?: i À
r>

r r T

teB
ZORIKA (criant)

•>
T I ? j 7 E Z

Tu mens! Dis,

|É j J i

r
'

!

J ' j >
Jl

F
3=jf

que . tes Pour faire un tel ser . ment!

f • V
SE M: =Bp

^^ «/.

^

«- l k k k tenant)

BÈ
p B B I I

Joz - si, quetum'aimes seu.le...

ÉÉ^fal fffl^j

moi!

V £ :

dis le lui!

^^Ë^EEËE-

M.E.200
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Allegretto
(Jôzsi se tait)

ZORIKA (haletante) Tll te tais!

Allegro Non! non! c'est impossible!

s
g 1 ; J |j g ^m

p

*

^y-rri

rf
cr

dis, Jôzsil!.

S BS^S?
dis que tu m'aimes!

a *

ÊPtt
que tu m'aimes seule!...

-^mf^r^r%
AA^A bjm ^jsrj j I ^

Moderato (large)

.IÔZSIS Qir p Cr r i n r;
J| J 1 I M H M r

Fils de tzi.g-a .ne, i . ci, là je vais, viens, Rienaumon.de ne re. tient

/>—

~

« C * A := m. +

f r mm
=e f ' n j j

in h
j

Listesso tempo

i cr^pr
[

r-pis f m m M e i i g Jrp E
un vrai tzi. ça .ne! L'a . mourtziga . ne,tu l'as voulu, Que ton coeur '-'en con .ten.te!

r- tz fc fe »• ta- 4— -sr

6 * g w
: J i f ^=

M.K.200
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Alleg-ro ZORIKA (frappée d'horreur)

S ^=*F Ut

AR.NAY 'a Zorika»
L'a

.

ï
\

hW PSBE ÊEÉ

AlleïTo

f'n-, rjrrrr r

2> —T"""^

T» ^ 2£jË^Eiê 1*-
, fff- f-

L'infante Aie coeur goulu!

S f f r fe i g

*i¥^ £3EEll 25 IS
Moderato

Allegr-o

g^g £=
Alleg-retto mod

(abattuij -— 3

s^e â -'FF ? g
tue et l'a.moui' et la vi Je cher. chais l'a

M.E.200
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(Elle se tourne soudain vers Arany)

P p P f i>fm
chan . ge Et pour ta pei . ne...

Ê
( Elle va sejetersur Arany
un poignard au poing) Allegretto mod1 '

p?
Prends!

JONEL (invisible jusquelà, surgit
et lui arrête le brasï

Jo . nel!

.

Mon bon

mm
*

Ar - rê . te!

S 3 S

Alleg-retto iiiodt0

iIUJJ-H w fi g g i
!

g
j^

f w

Moderato

(Elle laise tomber le poignard,et reste comme pétrifiée.
Tous les acteurs, immobiles, forment un vaste tableau vivant)

RIDEAU

i~rp rp i
r\

Obscurité
soudaine.

i =£=£
Haas

ff r> ff

^=f

M.fc.SOO
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Troisième Aete

N°14. Prélude, Mélodrame et Duo
>ZORIKA, JULCSA, JONELi

Moderato

a. m ê a *

S l

M.K.200
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Valse
(Orchestre avec les sourdines)

fiE =^Ê

W3^¥ m m m ^m ééé wêàs

M.E.200
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ÉÉ
—a aS s i

r f s s

^â à
-o- -o-

ma
rit. largeS^

S rff

| r r i f
r p^rTr i r ^p

-+4^1rff
I

"
J Tf 1 r f f Pj f f

:^ .O

#- *

^ m 2s^ «g f

j» rit.

S « *

i1 i
* *

**s # ï

* i 3 3ê=
5: ÏE

S t « 4^£ SE
=fe £È #

Ë
pp rit.

m m i

MF. 2 00



171

« i
* * f p

m %m ééé
y animato

?êê mV :

',''i> 1 p^ê

Reprise nollib. Valse mocltc

I
ffi £5^ g es iM.itSs £

ir

il 44 p

4 $^m .i ..S p 1^

s f
M 1

^
é=^«€ ^

* ÉÉ 4 m tts

m i: .aoo
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(Le rideau se relevé sur le décor du l** 1 ' Acteï

AlIeg*r*o moderato

i g r | F i^ ^hw r r r
i j r ib

Alleg-ro moderato

ZORIKA (endormie comme à la fin du 1er Acte et Julesa la regardant, assise à la même place)

$Bëi
Allegretto

^F^l i=^=

B" *FÇ UrjïUf

\

*^\ jy m ifs^ I

J é é é i é /T\

Z^^
ÎJ"2 *

=fp^=r
"/
fil *

p pp

m i
Vi/

Allegretto moderato^ ^ É^ ^^
tr£ i*U-^

Jm *—

w

w *#
i r^* ^p^# i^

ZORIKA(parlant en rêve) Laisse moi,

^3 ^-
Je ne veux pas danser,. Père, ne

â ISS si t^m£W W
s J^

5r
LÙJ^-JiJ >-^J >^M-Jt
P*^

me reconnais-tu pas'

ÉP^ W*,
±=£

Ali! Ali! Ah! Ali! comme c'est drôle... Tu te tais,
3

fe?g =£^ « É^
& ^ r

s 11
PCp^ p

*?'
M. F. 200



Jozsi... parle... parle... Ârany

173

* Tout en dormant elle fait un violent

=J3= j=^= ^=^ EUSsp if y/jf

SÉÉ 1
5̂

mouvement du bras, qui peu à peu. retombe)

è s ^^ (Jonel sort doucement du château)

a=f3=
2>P ÀS 38

i «i u
?z^ I1^

(Juicza l'arrète,un doigt sur la bouche) jonel. E lle dort toujours? julcsa. Toujours. Ne la réveillez pas, Gospodar,

-«B3 a J?^- &5S g J?3= Èfc^
i n ri s r^3 n ^à
son sommeil sert mieux votre cause que les plus belles de vos paroles d'amour.

ZOR IK A (soupirant en rêve)

Jonel!

JONEL (tendrement)

Zorika!

r^^a#^—F— —f m m m
1 f C rfT^1^1

i

-a-

^—»—F •

\r \ F Ff=-P—
' J. j J -4-

-*- —r— •—r

—

cJ '

-•*-

M.K. 200



17 4 JULCSA ^tnyterieusement )

Le charme opère, la Czerna bienfaisante Votre bonheur s'en vient vers vous, à tire d'ailes,

lui révèle ce que pourrait être son avenir... Et vous aurez, mon fils, une épouse modèle! (Sortie de Julcsaï

Tfrès lent 3

zorika: Jonel! jonel: Zorika!
2 3 Parle (Zorika et Jonelj

f^UeJ L4-1 " LiJ L±J L^

jonel: Personne, excepte moi!

ZORIKA

Que taboucheen. fin se don. ne A ce - lui là seul ouqui doit.

ME. 200
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^v m p
Jl|

'
j -' % Jy ^ "Jm- I

"''^^
En te pos . sé.dant, mi-g-noii.ne, Ne plus vi . vre que pour toi!

dtf
ZORIK A ^a^ ^^

Je comprends combien tu m'ai

^ p p F 1 I ff g r- -h

Et voi . ci que s'est en . fui Ce rêve hor - ri - ble,

M.K.200
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M
Large

JO\EL

r ; m m g sH/l, I g =^
=F

Pour nous plus rien n'est aumon.de, Plus rien pour nous que l'Amour!

ta

Animato
*E

y r F M r q
retenez et dim.m

r n ij
'pif' r£

Sa vo.lup.té dé.vo . ran . te m'Lnon . de
;

Ah! mon ai . mée. aimonsnous bien tou.

ot/"

PÊ

SI «-
4
jt 4 4 4

^ a tempo
ZORIKA œtiec chaleur

P ^
Plus rien pour nous, non plus rien que l'A

* =?=*= ^
jours!

a tempo
Plus rien pour nous, non plus rien que l'A

**=É
m î+ # 5

y^ liâÉÉP P
feê

•/
i. ft.

_
3T
77

Ta:
"S'77

M.E.200
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4 t*

Animez de plus en plus

£
g m r r r pi i r pp i r i

J m
mour! Je veux t'ai _ mer dé.sor - mais sans retour! Vui . ci qu'il se lève en

.-t.—

»

Mf r r p j ^ ^PP
Je veux t'ai . mer de-sor . mais sans retour! Voi - ci quil se levé enmour!

flifl ^MyfBéH i f=£=£=f
i ^

p

SF=Ç
s. i§

-r

retenez

r J J I g j j | g llj^m m
fin le beaujour Où je t'appar . tiens, mon ai - mé, pourtou . jours

ÉÉmp 3^£ i i —'^ i

fin le beaujour Ou

#^##M
je t'appar . tiens, mon ai . mée, pourtou . jours!

suivez
i [>&'•m ïfe^

-/

^^: HM iê fegz^^2
3

chaleureux

É
;- :- F £ £ * et â

retenez

^E
J À' TITâ n A À~ •à \À * #*

Assez vite
J ONEL

*%#^ ^^r r r i g
Zo - ri . ka, Zo . ri - ka, je suis à toi.

M.E.200
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j j m j É=Éfcfc

Bien . tôt tu par . ta . ge . ras mon e . moi,

m f~j—i E=t » i
* *
i^=E

^^ ^^ ^
1 Sfe ÉÉm

retenez un peu

É ^ J J l J J J

Rien ne vaut l'a - mour fi . de

p ? i S

diinin.

a tempo diminuez

M.R.200
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retenez
p subito

m
(Enlaces, ils traversent le pont et disparaissent) (cris dans le château)

las

É^^^ -^ • ~i. -^ *~ S- ^

4
±—

?

^^
^ ^ T_ ^

—

5^
/ =- T. >-

a *=•m2

"/

4): l.

./•

(Dragotin paraît, poursuivi par Lilia qui tire Kajetan après elle)

M.E.300
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DRAGOTIM : 11 est certain qu'en ce cas...

Mareia moderato

N"15_Trio
(LILIA, KAJETAN, DRAGOTIN)

LILIA

BÉE*
IVIarcia moderato Pe.tit on.cle,» ^ W^ #e#

!

/
* p

§Sê • ^ 3eeeé-^

—

•

t g j. é j i g j i é 1 1 ^pi ^p^
cède à nos vœux. Tu le sais, ce que femme veut Tôt ou tard il

m r~] ^m m
»« m wm Bm

MM'f•

faut tou . jours le lui don . ner.
KAJETAN

P P B I p M-

P M P
Mieux vaut, croyez - moi,Gospodar,

I
t=5 ^^ Ô 51

m m t* É ^s^m x>

ji i p
j>

i p ^^ ^p^
Lui cé.der, plus

J^ I JE

tôt que plus tard, C'est très mal

—M.

sain de

-MMp^5»

S à S m m.
M. K. 200
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tant se de . me . ner.
DHAGOTIN

h*t s 1

Ji Jnfr P^fe? S
Sapristi, vo _ yons,mes enfants, Vousa.vez en.

m ^pi pp MM '

f
~*~)—

«

co . re le temps, Devcus en . rou . 1er tous deux la cordeau cou!

! f 4 I g ê gÊÊÉÉ *=*
P

g ^j m
fézt pi J J'JEJ? 3El

V ï *
P P F fl-l-P^^ gi-g ; g i p p
Pe.tit on. cle, rap . pel le- toi

KAJETAN
Les beaux jours loin . tains d'autrefois;

S 5E *-H P M i

J=Fp
Pe.tit on. cle, rap . pel le-toi

P?f É ?
Les beaux jours loin .tains d'autrefois;

©^ SlÉ r°3 n
* i

V r=
«+-«—

»

À S» iij=i
S i i

S • ff *?EEÎÈ
Cha.cun son tour de faire i . ci les fous!

I ; m g ^È
Cha.cun son tour de faire i . ci les fous!

3 ÉPÉ il [) g s
->3^

g j/f j ^ ^i y
pf ï 5̂

^
AI. F. 200
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DRAGOTIN
animato

r r i pr n^ m̂. pppj

Sur mon â.me, C'est bien la vé_ ri . té,

g^ff
i

ff

F f i Cft-J

Nul. le femme N'a pu me ré. sis. ter!

ÈâÈà wêim
PP animato

P ; £i 5
-g 9 > ï *

S

r r
i p r c ^sP P

''p ^
dTéRien n'é . g'a.le les coeurs bien enflam . mes,

KAJETAN
Rien qui vaille for-g-ueil d'être ai . mé^

d'é'Rien n'é . ga.le les cœurs bien enflam .mes, Rien qui vaille For-g'ueil d'être ai . mé

.te* « ^ ^g I p r g^ i g i P? » r ir
Rien n'é. ga.le les cœurs bien enflam . mes, Rien qui vaille For.gueil d'être ai . mé

a i#f i^g *f3^ éu tel
JE ^ i * #*4=4

* P -• •&

i t-M lït f , t J>a&é If tf
i*^^

./•

g i JJ'JJ'J
^^1 ï^i

OTP i i

h m r^
J • '11 11 _ -1 JliPP^P

Rien ire . ffaJe les cœurs bien enflam . mes,
KAJETAN

Rien qui vaille l'or.g-ueil d'être ai - mé!

mm te ï±=£y?=jp p *
]

v m
Rien ire', g-a.le les cœurs bien enflam .mes,

DRAGOTIN
Rien qui vaille l'or.giieil d'être ai . mé

r É I Bp i'i-p—H^f r. i p...r/ i p„p., r
Rien n'é. ga. le les cœurs bien enflam . mes, Rienqui vaille l'or.gueil d'être ai. mé

i* P # h-r f- m t ? I g J33,

I7 H

I^ ^ ii p ^^ ^^
* ^

M. E. 2(10
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tempo 1"

hgjqrrJ^rJ'
tempo 1' Pe.titon.cle, ca se voit bien

ê m ttfvv mm
mt m ririR m"F=£

h^'iH.h p)J h Ùltçl
:

» ^p^f
Que vous fû -tes un franc vaurien; Pécheur re . pen . ti, so . yez-nous in.dul.

I à mmw—m v

m m m i cS*

%^H^t=*

.grent.

-Pjfc
DRAGOTIN

fa H Jm B fl^
p p P

F
i e P f p.P

JI|
P

p
=t

Pe'cheurest ex . act,mais je crois Qu'il convient de faire u.ne croix

^m &É #H^ ^
^p É as â^ V <ô

K AJETAN

w^
l^#

Il n'est tel que

r i p f É ^44
Sur ïe.pen - ti, que je juge af.fli _ géant.

fe^ É s
mim a M p 3 * ?" ^

g i f j J^ ' j rj i g *rp
MF. 200



ISA

«\ &* l Ji^'J i M J 1

Jj I j. j!
Jij i i i ^p p

s
de s'expliquer; Sur vous nousvou. Ions nous calquer, Allons, Gospo . dar, Al

m ^J U
É

LILIA

P Cfl^ i s^P P P P
a PP

Pe.tit on.cle, rap. pellerap.pelle-toi Les beauxjours loin

é" p p m SPP p IP B
Fe.tit on .cle, rap. pelle

=£ ^^
_ lons,be'_nis _sez - nous!

*£ ? * Ê &
-m-— Z m— ,— Z

e.tit on _cle, rap.pelle-toi Les beauxjours loin.

i^l ww Ai ^^
r

Œ W É js lsW u
#^p# ÉFP¥^

F g g p
tains d'autrefois; Cha.cun son tour de faire i . ci les fous

P^^ m
l v

Ji

p
tains d'autrefois^ Cha.cun son tour de faire i . ci les fous!

-nf*

—

m- s^
î
^îf^ -=i

m -£-+=£ ma
TJ

^Vv
5^

f= c^ri
J>p i iie« détaché)

Pr p i pppi' r p 1 1' p p p
Sur mon â.rae, C'est bien la ve'. ri . té, Nul. le femme, N'a pu me re'.sis.ter

gSm Hé mm mi m éééé
»

yP

^ g& E
i*

M K 200
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LILI A H PIM J 'p
Rienn'é- g-a.le les cœurs bien enflam .mes

i

J
r

i p r m p ^^
Rien qui vaille l'or.g'ueil d'être ai . nié!

KAJETAN
a É i

p
i p r p-i-p-^

-p \

ji

p
Rien n'é - g-a.le les coeurs bien enflam.mes, Rien qui vaille Por.gneil d'être ai . me':

f=W h^^y. É^ J
'i p frgf r ip.r

ji| m r
Rien n'e' . g-a.le les cœurs bien enflam.mes, Rien qui vaille l'or.g'ueil d'être ai . mé!

m S e E
iH à g t ^ff i^H

/

§E ^R V=** S=J* »——

E

E=E ft=r ta
EFp ffï? fï

> * ^ EJ

LILIA

Ét> g p f^M^? im
Rien ire' . g-a.le les cœurs bien enflam . mes Rien qui vaille l'or.g'ueil d'être ai - mé!
KAJETAN

m , m È
P P. "'P ^P-fi :£

Rienn'é . ga.le les cœurs bien enflam. mes,

DR AGOT1N
Rien qui vaille l'or.g'ueil d'être ai . mé !

r n
J

,

i

p r
Ji|

p p
'

'

J;
p

i \ ^^P ^ p^
Rienn'é. g-a.le les cœurs bien enflam. mes,

fa* <*

Rien qui vaille l'or.g'ueil d'être ai . mé

'Mi. -Q-
.e. -9- 10. S Jft

£ 7 H i

g j l
lj

l ff .f #^ i^#ij ^ w
M.E.20O
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N°16_ Final III
MELODRAME, AIR, SCENE, DANSE GENERALE
JULCSA, JOZSI puis ARANY et Les Dames ,

puis ZORIKA et JONEL puis LILA,KAJETAN, DRAGOTIN et les Hommes

(Jozsi sort du château, dépose son violon, à gauche,et se dirige vers le pont.) JULCSAUui barrant le passage) Trop tard !

Moderato

,; ,
J^= ,-i*n J "^J -J-* ^^ j n

il't if i r^ç-f ~f
'i2

-'<i
-^—4— ^T- •9- — — u£

Cette fois ci tu es jozsi: Oh!si je le voulais absolument! julcsa: Cette âme t'échappe

vaincu, Jozsi!

mm i u Ma à tout jamais!

i 35 S^^ ^E^ ^&
& iM I 4

J^ij^

I i
jozsi: Une âme! ce n'est pas ce que julcsa: Infâme! Porte plus

je cherche dans la femme! loin tes pas... Pour Zorika ravie à ton amour

\H 'Tn r^i^t=l j J"! i

* *
. —•

—

rH 1

^-:*

-e?
j

i

—s
~

zà
'

i i J
-#

,

—« '

3H

—

'j

s-

/
1 9

'J

à H^ ' à kH
profane, Le véritable amour n'est plus l'Amour Tzigane! (.Julcsa traverse le pont, à reculons, et disparaît.)

st* r r iT"T> '

— ,—•—nzi ri—:F3-i m m , «—
*—=s=

L
[3S

—-s
j^ h

— s -4 r.

à i i

2
jozsi: Au fond,cest un fier service que la vieille me rend!

Dans quel guêpier
allais-je me fourrer?

M.E. 200



A11*V*"T*0 ^' va, lentement, reprendre son Violon)

187

~P ? -y » PS i^ ¥*r gg * K*~
i it

* *^g
/

S 4S g l s

r- r ^

rt
JOZSI Moderato

m *—

^

* * j s
*fc

rit.

Au dia - ble l'a.mour se- ri. eux,

i=ê

* r CLT
l
Ej

«A#3- f» ïrJS sf j
!mV

vaut Les nombreux dé - plaisirs sou . fis, et les tra.vaux

M.E. 200
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êm ^m
m

,

rit

Bra.vés pour la ra . vir.

^
=iF=l ^ m

m m

Le dé . sir ces

iip i s * œ

(CN
P a tempo

£ I

Lorsqu'on l'a

j4* £

'«r

tfS Mgr M-
1 m I ^

.pai

fe

se, Tout li.en pè

i
j.

se Qu'il nous faut su - bir;

/-

pm=mm »

*^
Valse moderato

m mè *t±
L'A.mour s'en va

gjSEEI
S t:

Dès qu'il est là, Tel le tzi . ga . ne mê

ï
2>P

gj i J

r r r r r r
MF. -2nn
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Ése*s Sp
Et ce ban . ni N'a pas de nid, Pas un seul

Éfc * pii^3=ï
9

9#P# ~3 S
T^f r

r

aff s^^
toit qu'il ai me. Oui, TA-mour s'en va

m^ %
p-ir-

IËI
f=t ^m =!2e

im 4t 1
/>

ÉÉ i=^EÎ «£^£
fa

s ÊWP
Dès qu'il est là, Rê ve de la nuit Nul

I
tafeg y^-l ^ *: ^

£§
^

ai a fa i i jf f l j p f
«-4

ÉÉ
Je n'ai plus rien à faire ici ...

Adieu donc,Zorika,adieu donc.Arany!

^
„tt,J,r-hr r^= ir >jt»&

ne te sai - sit, Ah! toujours tu fuis.... Tu fuis!...

P C\ #A
s? m :-%

BS j f 1

p/.

i pÉ*
/C\S ilfi

M.E. 200
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<,Jozsi va pour sortir, à gauche; Arany parait sur le perron, suivie des Dames.)

Tempo di Valse ARANY

£ r ï |
Joz . si, que fais -

^5 f^?^
PP

^ £ ^r m 'r
tu là, seul, et loin de nous? Est - ce pour un ren.dez

P TlT^ egg ^^ 3£

gg J 1 ¥

*#= s 3? s^£+^=±
vous?

.

*É

Beau té. ne' - breux, dis-nous quel. les a

i i±^ œLï&jif^ Ï^P

^È
m/ s

ï P

rf^ ^^ £ t-j—r~r
_i . -

Tu pour.chas.ses au pe . tit jour?.

iâS £=ë̂ %^ g à .

^£^ J I I

% %
P

t-S =Ë3Lm
M.E. 200
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*£
JOZSI un peu ^ené ARANY

B m ^mm
Mais... je par . tais, ma foi, tout sim.ple - ment.. Ah! com . me

y * \? *,

*t
rit.

1 ^^BÈ
pas nousquit . ter; Près de nous il fautres . ter!

rit.

bien chanté
ARANY très coquette

m
N'est - il pas i . ci, n'est-il pas De beaux yeux qui te ten

bien chanté

tent,

%
zc

m t=twr %. ïï? wm w
f

je

p

^ > J-H-j m u±-&-*

?
F-

f
F"

.VK.200
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ê Ê
i r ir feia il

tes?Un vi - sag-e et de souples bras Aux laii-gnieurs at-ti . zan

* i w "37 WWW -G- w/
U:

f *

4# Mz izd S^ —

t

^ te
r r'

plus vite

jij m N- J'^-
N'est - il pan

LES DAMES

i . ci, rïest-il pas De beauxyeux qui te ten tent,

m i m n- a i r ir=t -»-=-

N'est - il pas i . ci, n'est-il pas De beauxyeux qui te ten . . tent,

plus vite

I
-

£

iwm t=t %̂ *=*
P r. € «ff 1T 6^-

if
p^^ Ui:fc

r r

ÊÊÊÈ m m g s fe

Un vi . sage et de souples bras Aux lan-gueurs atii . ran . tes?

JOZSI (narquois)

+-HHM
Îl en

te33 Pi 5T
Un vi . sage et de souples bras Aux lan.gueurs at.ti . ran tes?

PP ^^ ^T/
Li t^- iS ^^ s

f
M.E.200
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Très rythmé

est au con . traire, il en est beau.coup trop
Alti

iv^v.:^:
Mon Dieu!

¥ a=<=
moi, ni ces yeux!

Alti Soprani

i t Ej ^S
Mon Dieu! Mon Dieu!

tm$ ¥=W*^p Uftïï^ P
y

s ËM g i

i ^ ^^ j^i^ ^ ^-«^

M.K.200
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I i 7

Eh!

m ^m'• i > r I r r v
Et

i
je pour.rais e tre le plus at . tra . pe'!

Î^E

ggH PP^ igPf
-^

^F=^

g^# ':/' ^

i i i ^ W^# ÉÉÉ

*^

É
eh!

i i ^m r r r
Alti Soprani Mon cœur de vous

T=£=£
Eh! eh! Eh! eh!

M.E.200
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*£
JPlus lentement

(se tournant vers le fond)

3
Soprani

J£
Le so.leil jo

SB s
ah! Ah' ah! Plus lentement

^ iPil^P ï y=^

s f i ir

pp

mm 4_i.-t ïfP
(Zorika et Jonel enlaces
paraissent sur le pont)

r\ rit -

**̂ ^ Z7 a tempo

r
J

'

p
i r ji j

- p i r~ f

rit.
rr-r-

Jf ê ;é

$éM

couple a . mou . reux Je veux, a.vant que de par . tir,

.

rit.a tempo

Jou . er de mou

mM É 4-hPS
-9»

/

S ^=^ jf
v

T -» a*

«nfe
pp

L_T r i M- f

*• a tempo
/x/On

ï

^^
mieux, Pour vous et pour eux, Ma plusbel.le val.se d'à .

a tempo _ | t /Tn

dieu!

m& ^ ÉâÉr m >* iif? k

ai ^T-^
ju.

P & É
if

'3

P¥
M.E.200
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I
*£

Valse
Il gravit d'un bond le tertre de gauche et attaque la valse. Les couples se forment et dansent

Jy g i

rfr' d d^=3=
jj a tempo

«

2z

jjg J g i 1
I

iii
#

Lilia, Kajetan, Dragotin. les invites et les musiciens Tziganes sont entres depuis un moment.

£M ±=t E E , f» 1*-
, aM ^S•-»

9^-^7f=tE =*=i i^4 PPsz^ y ^ PP3ÉE^ ¥

#^g^
Les Tziganes se sont ranges derrière Jozsi , et l'accompagnent. Jonel danse avec Zorika, Kajetan avec Lilii

i % ¥ ms-=-

v

mk 1E3El
g- m^m *

fcM

Après un instant d'hésitation, Arany se laisse entraîner à regret par Dragotin

r. .r. j j | | >
i=f= #4-4

ÏEE =
Z7__ p

si f-'J-
fe^4 4-ag g mspp ïpa

**= £Ê ** ÉP f*

^$
f̂ M f

V i 1W

*& <^—4*

à àà
sS "^—^

Si àA M éà édE
Wm

M.K.200
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mht a '

$ s*-
g

!k»
,
>J- h ff és^ PPP

!»•

#

^^ i
ff

4
**

m #S
Ju-
-*-#-

* ^^
Ui è^E =a

**=
^ # ^

Cris:Eljen,Jozsi!

1 I ->l »
i

§g^ fet m m *
/T\ *mr ¥

jozsi: Adieu!
( 11 sort vivement)

ZORIKA et JONEL

F=T=?. É i
se, L'amour c'est de la viL'amour c'est de la jeu . nés

rit. a tempo

? PfP ^-:b*

. gueur! Quand son souf . fie nous ca . res . se II re . dou . ble notre ar.deur;

M.E. 200



198 ZORIKA, ARANY, LILIAm i^
f=

Sans l'a. mour quel cœur peut ri
JONEL, KAJETAN, DRAGOTIN

vre Etgoù.ter ta joie, ô joui .Comme un

^^ r m? J
Jftj,

i i J I
Sansl'a.mour quel cœur peut ri . . vre Etgoù.ter ta joie, ô joui -Comme un

^ëg ^£
Sansl'a.mour quel cœur peut ri . .vre Etgoù.ter ta joie, ô jour ? Comme un

I Ê £^^f

1

m=î
Sansl'a.mour quel cœur peut ri .

r
i i Tr r*r

vre Etgoù.ter ta joie, 5 jour: .Comme un

«gag «j»-

m $ «*
p

—
i i r -

/
PEE3EJ tt g

»»

animato

"r r i
^ r r i r g r i r g r ifa-

e-=-

viîi e-e'.né. reuxton bai . sernouse . ni .vre, À. mour, A mour!

m * sm
vin gé.né . reuxton bai . ser nous e . ni. vre, A. mour, A mour!

r ^ r i n"r i r
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Maestoso rit.
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